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LE COMPTE DE M. MERCIER
Sous ce titre, ln Libre Parole,

dont vous venons de recovoir le

premier numéro et à laquelle nous

souhaitons lu bienvenue, publie co

qui suit:
Dansles corcles politiques, autant

que dnns les bureaux de journaux, on

parle beaucoup du coup porfide quela

gouvernement de Québec a voulu

orter à M. Mercier, en livrant l’état

te ses dépenses en Europe à la publi-

cité.
opinions sont bien diverses à ce

sujet: tandis que lesuns, PETENDARD

entt’autres, trouvent que M, Mercier a

bien employé l'argent de la province,

eu fuivant connaître le Canuda à la

France, à la Belgiqueetà l'Italie, d’au-
tres sont d'opinion que dans un gou-
vornement de lois, nul fonctionnaire,

si élevé qu'il soit, n’a le droit de faire

des dépenses qui wont pas été préala-
blewent autorisées par les chambres,

quelque louables que solent ses inten-
tions.
our aujourd’hui, nous restons neu-

q eux camps; mals nous

rerons cesat de cette réserve, pour

exprimer franchement notre. opinion
sur un sujet vi délicat.”
Notre nouveau confrère, invo-

lontairement sans doute, exagère
la portée de notre article.
Nous n'avons pas dit que M.

Mercier a bien employé les $20,000
do l'argent de la province, gui
forment le total du compte en
question,
En loyaux adversaires, nous ne

craignons jamais de reconnaître
publiquement le bien accompli par
ceux que nous combattons.

C'est ce que nous avons fait
avant le retour d'Europe de M.
Mercier.
Nous avons loué son attitude en

France, où il s'ost posé en hoimma

d'État chrétien, donnant ainsi ane
grande consolation et une grande
force aux catholiques de Irance
qui combattent un gouvernement
sectaire et anti-chrétion.
La Vérité, qui n'est pas plus

tendre que nous pour M. Mercier,
a reconnu elle-même, à cette
époque, que l'attitude de M. Mer-
cier. avait été généralement digne-
du Canada français catholique.
En représentäiuv notre province

gous son véritable jour, sous ses
vraies couleurs de nation profon-
dément catholique, M. Mercier a
bien pu ne faire que son devoir ;
mais il suffit qu’il l'ait fait pour
que l’on sache lui en tenir compte
publiquement, quelles que soient
d'ailleurs los fautes graves qu'on
ait à roprocher à son ndministra-
tion et les motifs nombreux qu'ont
tous les vrais amis de la province
de le combattre.
Ce que nous avons dit en 1801,

nous l'avons répété en 1803, à
l’occasion de ses dépenses de
voyage.
Que certaines de ces dépenses

soient extravagantes, nous ne
l'avons pas nié et nous avons
môme dit qu’elles prêtent à la
critique.
Nous sommes parfaitement d'a-

vis qu’un fonctionnaire, si élevé
qu'il soit. n'a pas le droit de faire
des dépenses qui n'ont pas été
Préalablement autorisées par les
-Chambres, quelque louables que
soient ses intentions.
M. Mercier et M. Sheyhn étaient

chargés de négocier un emprunt,
M. Barnatebez, d'étudier la fabri-
cation du sucre de betteraves.

Il est incontestable que ces deux
Missions auraient pu être remplies
à moindres frais |Les chiffres
des dépenses faitos en Europe par
des commissions précédentes, et
que nous avons publiés avant hier
le prouvent clairement.
Comme nous l'avons dit, le total

des dépenses a été considéra-

  
 

blement grossi par la sotte
vanité de parvenu de M.
Mercier, qui se délecte à
jouer au grand Seigneur et À poser
pour la galerie. Nous n'avons pas
le moins du monde essayé de justi-
fler les depenses non autorisées et
parfois excessives, Nous nous
sommes bornds A dire qu'elles
n'ont pas été inutiles pour le pays,
en ce seus qu’elles ont permis à M.
Mercier de contribuer à le faire
connaître sous son vrai jour à l'é-
traugor ct particulièrement dans
notre ancieune mère-patrie.
Tout cela, sans douto, ue justifie

pas los délégués d'avoir fait des
dépenses qui, comme le dit la
Vérité, ne se rattachaient ni de
près ni de loin à la double mission
officielle dont M. Mercier et ses
Compagnons étaient chargés.
Nous croyons, comme notre con-

frère de Québec, que “la partie
sérieuse de ce voyAgo aurait pu se
faire infiniment mieux et à bien
moins de frais si l’ex-promier mi-
Aivtro et ses amis s'étaient rappe-
lé t… jou plus leur mission officiel-
le et avaient éprouvé un besoin
moi--; sant de prendre de
joyulises vacances ” :

  

Grands Sacrifices
surtout notre grind stock de four: TrisSpantIn htdu commerce d'hlvef
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BULLETIN
Léon XIIXetla République

Dans une conférence avec les évô-
ques français venus À Rome pour le
jubilé épiscopal, Léon XIIT a annoncé

qu'il était dans l’intention, avant les
prochaines élections légistatives, d'a-
dresser à l'épiscopat français unelettre
dans laquoile il insisterait sur la néces-
sité de former A la chambre un parti
de républicains catholignes,
Lagrande revus navale daus lo ‘port do

New-York

Une dépôche de Washington annon-
cequele secrétaire Herbert a décidé

de changer la date de la revue navale
qui doit avoir lieu dans le portde New-

York à “l'occasion de l'ouverture de

l'exposition ne Chicago. Il est mainto-
nant proposé de réunir lu flotte entière
à la forteresse Monro le 15 avril ot de

l’y faire attendre jusqu'à 24,
Elle s'avancera alors en deux colon-

nes, sous le commandementds l'amiral
Gherardi;” vers New-York où elle de-
vra arriver le 26. Le lendemain, 27
avril, aurait lieu la grande revue na-
vale.

Les oepérances de l'Irlonde

Il y a eu hier à lu Ratonde,
dans la ville de Dublin, une im-
mense assemblde de partisans
du Home Rule. MM. Thomas Sexton,

député de North Kerry a prononcé un
élequent discours sur la question irlan-
daire et il à été très applaudi.

“4 Depuis au-delà de sept siècles, dit-
il, l'Irlande a versé son sang goutte à

goutte et une multitude innombrable
de ses enfants sont morts dans l'hor-
rible agonie dola misère et de la fa-
mine.

L'orgie infernale de la tyrannie a
dansé sur cette terre aû chaque cœur a

eu sa torture, chaque muscle sa doulou-
reuse contraction. En dépit de tous nos
revers, nous n'avons pas connu de cou-
pables défaillances et nous sommes à
la veille de voir la récompense couron-

ner nos luttes et nos efforts.

Avant la fin de Ia session

le bill du Home Rule sera adoptd dans
la Chambre des Communes, et si tous

los Irlanduis donnent hardiment leur

appui au Grand Vieillard, la Chambre
des Lords elle-môme mue--par l'instinct
de la conservation, sera forcée de l’ac-
ceptée.” Eat»
Ces paroles ont été couvartes par de

longues acclamations. -
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Toronto, 11 —11 p. m.
La haute pression qui sefaisaitsentir

sur la partic nordde la région des lacs,
gagne le Sud Ouest et cougre mainte-
nant tout l'Ontario et l'Est du Canada
où la température est généralement
belle, base pression .dans*le Ford
Ouest a maiutenantson centre dans le
Dakota. Il pleat au Manitoba,

Probabilités pour les prochaines vingt-
quatre heures.

Beau temps avec uné légère élévation
de température.

A MONTREAL
Hier l’après-midi À quatre

heures, les journalistes et quelques
citoyens de Montréal, se rendant à
l'invitation deM.Shaughnessy,sont
allés à la gare Windsor visiter le
convoi que la compagnie du Paci-
fique Canadien enverra à l'exposi-
tion de Ohicago comme exhibit.Ce
couvpi se compose de cing chars
et d'unelocomotivequiont été spé-
cialement fabriqués pour l'Exposi-
tion dans les usines do la compa-
gnie à Hochelaga. Les cinq wagons
sont ce que les gons de chemin de
fer appellent des chars fermés. I+
char dortoir et le char à dtuer sont
des modèles du genre. Le premier
à lui seul à coûté plus de viugt
mille dollars.
Ce convoi, qui dans l’ensemble

et dans les détails, est un remar-
quable échantillon des travaux
exécutés dans les ateliers du Paci-
fique à Hochelaga, partira ce soir
pour Chicago oùil restora exposé
jusqu’à la fermeture de l'exposi-
tion en octobre prochain.

Le bureau de sauté vient de re-
cevoir l'ordre du gouvernoment
fédéral de faire disparaître le bain
flottant de la rue Wellington
parce qu'il nuit à la construction
des piliers dui nouveau pont qu'on
est A ériger à cet endroit. Le Dr
Germain s'est de suite conformé à
cette demande.

Le conseil de ville siègera lundi
aprés-midi.

La consommation de l'eau a
Montréal pour lo mois de février,
s'ost élevée à 480,054,110 gallons.
La moyenne par jour a été de
17,487,011 gallons.

Le Rév, Père Plessis donnera
une nouvelle conférence demain à
Notre Dame.

L'honorable M. Royal, Jiaute-
nant-gouverneur du Nord Ouest
‘est revenu de Québec oùil à pussé |
quelques jours. Il- sera. ce soir
Avec quelques amis l'hôte de l’ho-
norable M. Desjardins, maire de
Montréal.  

Les architectes ont eu lenr diner
annuel; au St Lawrence Hall.

Il est question de former un
bataillon irlandais en cette ville.
Les sociétés irlaudaises sont invi-
tées À favoriser la chose.

A OTTAWA “
L'on dit maintenant que ce ne

sera pas le comte d'Aberdeen
qui succèdera & lord Stanley
comme gouverneur général du Ca-
nada. On mentionne le nom de
Lord Brassoy, comme lo futur re-
présentant de la reine en ce pays,
tandis que lord Aberdeen | soraît
fait vice-roi des Indes à la place de
Lord Lansdowne.
Lord Brassey est un écrivain

distingué, un homme puissammont
riche et un yachiman enragéd. Il a
fait lo tour du monde & bord de
son yacht le Sunbeam.

C'est aussi un apôtre ardent do
lu Fédération Impériale.

 

Le secrétaire d'Etat a reçu hier,’
un télégramme de l'Orateur de
l'Assembléelégislative de la Calom-
bie Britannique lui transmettant
une résolution qui a été adoptée à
la séance de joudi.
Lo parlement de la Colombie

demande au gouvernement fédéral
par cette résolution de soumettre
les passagers et les marchandises
qui viendrout des ports asiatiques
durant la prochaine saison de
navigation à un minitieux axamen
afin d’empécher l'introduction en
notre pays de toute maladie con-
tagieuse.

Les libéraux du comté de Sim-
cou Est ont choisi M. W. Harvey
comme leur candidat à l'élection
qui aura lieu prochainement pour
la législature d'Ontario.

A QUEBEC
On a placé cette semaine plus

d'un millier de lampes électriques
dans le nouvel bôtsl Fronteune.-
Ce superbe édifice sera prêt à rece-
voir les voyageurs daus les pre-
miers jours de juin prochain,

Les patates qui se ven('nient50 cts
sur le marché, la semuino dernière,
sont tombées à 50 cts. .

Depuis le mois d’octebre dernier,
iln’y & eu qu’un seul décès dans
la paroisse de Cacouna, comté de
Témiscouata.

Les libéraux dun district de
Québec donneront un grand ban-
quet à l'hon. Wilfrid Laurier daus
le courant du mois de mni pro-
chain. On profitera de la circons-
tance pour faire un grand rallie-
ment de tout le parti libéral,

Nos Maisons Catholiques
D'EDUCATI- N

A l'Exposi tion de Uhicago

 

Travaux des dléveor do la Congrégation
do Notre-Dame de Montrsn1

(Suite)

Pour l'exposition des travaux
scolaires il fallait tenir compte de
deux conditions indispensables, en
Apparence difficiles à concilier :
Faire une exposition complète. et
sous un volume restveint. Le dé
faut d'espace attribué an Canada
dans les vastes bâtiments de Chi-
cago limitait forcément le nombre
des objets à présenter. Les Dames
dela Congrégation ont bien com-
pris cette nécessité. En n’exposant
qu'un seul exemplaire des devoirs
journaliers de leurs élèves, on au-
raît dépassé le chiffre respectable
de 25,000, depuis les premières no-
tions d'écriture jusqu'aux disser-
tetions historiques, scientifiques
et philosophiques. Un tel bugago
n'aurait pu trouver place. Ou a
donc réduit dans une juste mosure
les envois destinés à Chicago, et
l'ou à adopté les dispositions sui-
vantes :
Le cours complet d'études, pour

une partie du moins des maisons
de In Congrégation, comprend une
période de dix années ninsi ropar-
ties : -

4 anndes pour le cours élémen-
taire.

8 années pour le cours moyen.
8 années pour le cours supé-

rieur.
On à fait un choix dans tous les

devoira de chacun de ces cours,
munis un choix assez nombreux
pour avoir une véritable moyeune.
Ces devoirs en effet ne comptent
pas moins de 2,000 copies.
Nous trouvons tout d'abord les

cahiers journaliers portant le nom
et l'AÂge de l'élève, l'indication de
la classe, du jpensionnat, do l'é-
cole paroissialo ou de l'académie à
laquelle elle appartient, Ces cahiers
sont distincts, mais rattachés
entr’'eux par une chafuette qui
sans on gêner l'examen permet de
maintenir ensemble tous ceux
d'une môme classe.
On voit ensuite un certain nom-

bre do copies appartenant aux
trois cours et qui sont reliées dans
des volumes séparées portant an
dos : Couvs élémentaire, cours

 

moyen, cours supérieur. La cou-
lour de ln Couverture sert en
outre à los distinguer.
Dans chaque volumedes signets,

comme dans les vieux missels, ou
dans los livres de banque permet-
tènt de trouver immédiatement
les devoirs de lu même classe dans
chaque cours.
Ces volumes contiennent de

nombreux devoirs où l'anglais et
le frariçais altornent à peu près
également. Car les Dames de la
Congrégation de Notre-Dame tien-
nent à ce que l'enseignement do
chacune de cos deux langues soit
birn complat. et on doit les féli-
citer d'agir ainsi.

Si nous nous étendons un peu
sur la disposition matérielle des
travaux exposés, c’est que la divi-
sion en pareille matière est en-
tièrement importante, Il faut, en
effet, pour bien saisir l’ensemble
de l'enseignement et on apprécier
les détails, avoir le fameux fl
d'Ariane. Lessœurs de la congré-
gations ont su le trouver et il
suffit de passer d'un volume à ua
autre dans l'ordre indiqué pour
avoir une idée complète de leur
méthode. Deux cahiers enfin dits
cahiers d'honneur, dont un consa-
cré aux dovoirs en langue fran-
çaise, et un aux devoirs en langue
anglaise, couronnent cet édifice.
Ce sont les devoirs des plus distin-
gués ot que l'on conserve à l'iusti-
tution comme méritant d'être
cités aux générations futures.

2,000 copies bien classées et pré-
sontées dans treize gros volumes
de 200 à 300 pages chaque, dans
81 cahiers journaliers de petit for-
mat,etdans8porte-folios contenant
des feuilles d'examen dont uous
avons déjà parlé.

Voila l’ensemble des travaux
scolaires exposés, pour être com-
plètament exact, il faudrait mon-
tionné un cahier spécial affecté à
toutes les classes d'une maison
qui, à raison du format spécial de
copies, à été relié à part. On
n'avait pas le temps de faire de
nouvelles copies,

oa

eMnis il vous tarde; n'est-co pas ?
de regarderrdans'ces cahiers et de
feuilleter ces devoirs, car c'est là le
véritable intérêt de cette exposi-
tion. Nous avons eu le loisir do
faire cet examen grâce à la bien-
veillanco des Dumes de la Congré-
gration.
Deux choses noue out frappé,

l'eXtréme propreté de ces cuhiers,
leur belle calligraphie dont la va-
riété est loin d'être sans charmes,
et qui - permet d'apprécier l’excol-
lence de l'enssiguement sgus ce
rapport. Il est parfditement admis,
nous reconnaissong volontiers quo
c’est une erreur—mais il n'en est
pas moins admis, que l'homme
peut mal écrire. Les grands hom-
mes et les grands auteurs ont le
privilège d'écritures illisibles.
Mais pour la femnie, ou est plus
sévère ct l'on exige d'elle une écri-
ture, non seulement trés-nette,

mais encore élégante ot agréable iv
l'œil. A cot égard, les examina-
teurs les plus sévères pourrout
donner une bonne note aux élè-
ves de Villa-Maria.

Voilà lo premier point qui nous
n frappé. Lo second, c'est la ten-
dance à illustrer certains de-
voirsde dessins qui faciliteront
aiusi la compréhension du texte
et serviront surtout à graves

dans In mémoire do l'élève
le sujet traité. Ces illustrations,
sont le plus souvent très réussies
et quelques-unes ont un vrai mé-
rite. Nous trouvonscette méthode
excellente pour tout ce qui con-
corne los sciences naturelles, zoolo-
gie, botanique, géologie, astrono-
mie, physique et spécialement In
géographie dout nous avons eu
sous les yeux d'excellents spéci-
meus d'Après un système très bien
compris où les contours des côtes
sont imprimés au trait, ce qui ns-
sure au dossin son exactitude ma-
thétantique. Mais cette méthode
quiest colle des livres d'enseigne-
ment moderue, n'est possible qu’à
la condition de disposer d'un
temps assez long. On trouve égale-
ment dans ces cahiers des enlumi-
nures très bien finies. Leur vraie
place serait dans l'exposition de
dessin, jmais les devoirs qu'elles
ornent ne pourraient y être classés,
Nous avons dit que l’exameon de

ces cahiers, de ces devoirs permot-
taient d'apprécier la force relative
des études. Rien n'est plus vrai.
Le nombro de ces produits est, en
effet, assez importantipour exclure
toute idéo d’une sélection qui pour-
rait induire en erçeur. Do cet
examen, il est ressoïti, pour nous
du moius, que les sciences natu-
relles, les mathématiques, la tenue
des livres dont on voit des spéci-
mens très détaillés, sont étudiées
avec soin et Avec méthode. Certains
problèmes d'algèbre et certaines
démonstrations géométriques sont
résolues d'après les meilleures
méthodes. Tout ce qui concerne
l'hygiène, les arts domestiques,
est également enseigné et résumé
en formules claires et faciles à
mettre en pratinne. On peut le constater à Mantes reprises dans

les devoirs prêts à partir pour
Chicago,
Quand à l’enseignement reli-

gieux, quand à la littérature, à la
philosophie,à l'histoire, nous avons
en mains les feuilles d'examen—
qui—à raison de leur date—ont
un caractère d'authenticitéindéni-
able et qui nous montrent le
résumé des connaissances acqui-
ses. Chacun de ces devoirs porte
en téte un questionnuire auquel
I'éldve doit répolidre dans un
temps limité. Pourl'édification da
nos lecteurs, voici les questions
posées dans un de ces devoirs sur
l’histoire de France :

10 Principales lcis des Mérovin-
giens.
2o Derniers rois Carlovingiens.
80 Etat do la France en 1865—

(une date qui coïncide à peu près
avec l'arrivée de Maisonneuve au
futur emplacement da Montréal.
4o Grandeur du règue de Louis

50 Guerres de Napoléon 1er.
Deux heures sont allouées pour

la rédaction des réponses.— Ces
réponses sontforcément coucises,
mais elles sont justes et prouvent
une somme de connaissances eten-
dues.

Parlerons-nous des devoirs la-
tins dont nous avons lu plusieurs
échantillons traduits en anglais et
en français, des devoirs eu langue
allemande, de ceux en langue
espagnole? Parlerons-nous aussi
des différentes copies indiquant
que la sténogruphie et la clavigra-
phie, voire même ln télégraphie
ne sont point choses inconnues
Aux élèves de ces maisons? Nous
ne pouvons que signaler rapide-
ment la bonne exécution de ces
devoirs devenus aujourd'hui indis-
pensables.
Mais les filles aujourd'hui doi-

vent en savoir plus que leurs
mères. C'est lA ce qus la Con-
grégation des Dames de Notre-
Dame a bien compris en restant
constamment prête à répondre
aux exigences que les découvertes
de la science imposent à l'ensei-
gnement, et en développant au
furetà mesure les mutières en-
seignées.
 

—Mme IL Orevier, No 1605, rue St-
Jacques, Ste Ounégonde, dit: Mon fils
a été guéri d’une grave bronchite
ar le Sirop de Térébeuthine du Dr
violette. #

—L. Blanchet {Marchand
Tailleur, 19 rue St Laurent,

a le plaisir d'annoncer A scs
pratiques et au public qu’il
a acquis à son établisse-
ment les services de M.
Louis Bisson, célèbre Tail-
leur, 58-2

Pour LES MAUX DE GORGE, les rbu-
Tnes soudains et la diphtérie, on n'a
jamais découvert un reméde aussi sou-
vertain pourguérir que le PAIN KILLER
de Davis, Comme Liniment, il n'a pas
d'égal pour la zuerison des rhumatis-
mes ou de la névralgie, des belures,
des contusions et des blessures de toute
description. C'est le remède le plus
efficace et le meilleur marché qui ait
jamais été offert au public. 25 centins
seulement pour une grande bouteille
de deux ouces,

—Pour les cors, les ver-
rues, les oignons employez le

Wight's Corh & Wart Cure,
En vente chez les pharma.
ciens 25c la bouteille ou chez
J. H. Nault, Prop. 24:9 rue
Notre-Dame.

Vous Fattendezhas que

ts Voleurs
Viennent hour achelez
un revolver, Qlors
waltendez has non plus
que la maladie arrive

avant dacheler une
bouteille de

N-
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us houvez en avoir besoin
Youshot (a nuit,hour les
Cramhes
Feos Time
RSen tique.

pévralgie
‘ Mal des denls

TowRhumeMaldeGorge ve
Achelerune’Grande Bovicille Maintenant 5 J
VeuxPr: * «ire2.

R. R. R.
ADWAY’S ema
READY RELIEF.

Lo Molllenr et plus Economique Remode
de Famille, au Monde.

Ne Manque jamais de Soulager
LA DOULEUR.

Iemeillour linimeat pour Contusions, Fntor-
ver. Crampee, Haldours dans los Articulations
Doule: rs de Paltrino, Dos ou Membres,
I eu tous lew antres renéddes dane lo

pouvoir mervelilous qu'il a de guéar les

RHUMATISMES
ET LA NEVRALGIE.

Des milliers de pornonnes ont été aoulagées ot
érles par des frictions faites àvoo la mala on.

uite du Koady llellef sur les parties douluu-
reusss ot environnantes ?? u»ionr bonnes doses
des Pilules Radway prises cn même temps, ba
tent beaucoup la guerison.

LA MALARIA
Les Frissons, Fièvres Ephémères, Fiovres

Tremblantos et Intermittentos e
sont vatnouef.

Il n'y à pas un reméde au monde qui guérira
les flévros iatormittcntes ou sutros, los affeo.

WAVENEADYIERLI
RADWAY, ve

A L'INTÉRIEUR
De 30 à 00 Couttes dans un demi-vorre d'eau

guériment oh Jaciques minutes, los Orampes
asmes, Acl ’ostomac, Nutséos, Vomur

semenu, Urûlcments d'ostor Nervasités,
Insomnios, Migraines, Coliques, tulence e3
los douieuru internes

LE VRAI GUERISSEUR
Lo RADWAY'8 READY RELIEFostio +01

medicament qui arrête à l’instæut toutodoulear
Boulage et guérit rapidement.

Les Maux de Gorge La toux, le Rhume
Les Inflummations La Sciatique
Le Lumbago Les Rbumatismes
La Névralgie Le Mal de Tête
Le Mul de dent La Grippe

La Respiration Difficile

Prix: 25010 flacon. Chez les Pharmaciens.

SCYEZ SUR D'AVOIR LE REMEDE DE RAOWAY

PILULES
Du Dr RADWAY

Cathartique doux et excelleab

Purgatives complètes, opératives dou-
ces, elles agissent sans causer de
douleurs. infaillibles daus lcura
eflels et nulurelles dans leur opé-
refi.

Absolument sans gon

 

 

ces pilulos sont rerô
tuer do gomit 3 douce, elles purgent, régioat Les
functions, purilicat, nettoiunt et Zortitlent.

PILULES DE RADWAY
Pour La guérison de tous lea désordres do l'es

tomac, du foie, des intestins, des rognons, de la
Vonsie, des maladies norveuses, des maux do
tête, de la constipation, de )indigostion, do Ia
dyspepsie. dos accus de bils, do In flèvre de
l'inflammation d'intostine des hémorrholdca
ot de tous les dérangoments dos visceres tater
nos Miles sont purèmert voyetaies, ne con-
Uennent pas do mereure nl dv maliére uaa.
tule vu de drogucs déléiérms,

LA DYSPEPSIE
Leon pilulos du Dr Radway sont un oxrel.

lentromééds pour cetto maladie, Elles rem-L-
tent l'estomac en lui donnant la faculté de faire
les fonct'ons. Los symptâmes dc lu ayspopale
Gisparai-sent et Avec eux toutes lendainces à
contracter de nouveau In maladie, Faitos U<a20
du romédo d'après Jos directions et observes ca
ue nous disons dans notre petite brochure
valse and True.
£4Considérex les eymtômes aulvants prove

vant des tualndies des organes digestifs: Cons
Upation, hemurreldes faternêe, san ç montantà
In tête, l'aridité de l'estomac, palpitation du
cœur, sufiocation surtout étant couché, vue
troubles, flèvre ot douleurlourde a la tole, mau.
vaise tran«pi on. peau et yeux d'une couleur
juuvatre, douleurs au côté. à Ia poitrine, aux
tuvmbres, cha our soudaino, chair brn antgeis
Quelques doses do PILULES DE KADWAY

délhivruront lesystéme de Lous cos dé~ordros,
Prix, 2° CANTS par boite. En vente chez

tous los pharmaciens. En recevant une piastre
r In malle nous vous expédicrons 5 boitos par
meme vole,
Envoyez une lettre avec timbre au Dr RAD
WAY £ CLE, 419 rue St-Jacques, Montreal
Canada.
£6"Dos Informations inestimablos voussorons

envoyées.
AU PUBLIC : —Soyez certain de demander

low +JLULES RADIIAY ot assurvz-vous quo
«1 nom de */PADIWAIT” @&L bien sur ce que
vous achetoz

UN JOBLOT
100,000

Bonnes  Enveloppes
Commerciales Blanches, No 7

A 90 Cts le mille
Demandez un échantillon.

MORTON, PHILLIPS & CIE
Papetiers, fabricants de livres

blancs et imprimeurs.

1755 ET 1767 RUE NOTRE-DAME, MONTFE\L

 

 

 

Sclentifio American
Agency for

     

      

: CAVEATS,
TRADE MARKS,

ne DESION PATENTS,
COPYRIOHTS, etc

For Information and free Handbook writs to
MUNN A CU. X] BROADWAY, NEW YORK.

Oldest bureau for securing patents in Amorica,
Every patent taken out by us is brought before
tbe pabiio by à notice given free of charge in the

Scientific Smerican
Lareeat circulation of any scientific paver iu the
worid. tplendidly iiusiratod. No intelligent
man should be without it, Meet £3.00 à
enr; SL508ix menthe. Address MUNN & COe

Pusiisuens, 361 Broadway, New York City.

CHARPENTE
En Pin, Eptnette Rouge, ntoSidr Rond,

du oùPoux y
scisa6, ole Frano,

Bois atts ot cmbourois, le WU oifors Eu
bul marcas

D, PARIZEAU
COIN DB3

RUES CRAIG et ST DENIS
6/4 RUR LAGAUCHETIER®

RUEMIKEDAMEpresdo. + Ustv sd ty

 

   

   

    
 

Passer go à Prix Réduits, pour tous
les points

Fort William, Ont, Sault Sainte-Marie Mich
Detroit, Mivh., et l'Est.

 

Des billets jd'aller ot retour deo premier
classe scront vondus au taux

d'un simple passage

140 30 ot 31 Mars ot Ic lor Avril, :
Bons pour rovenirjusqu'au $ Avril 18:35

 

ETUDIANTS ET PROFESSEURS
Passage «t un tiors sur présontation d'ui

certificat authontique, nijgné pa: le princl.al,
bon pour aller du 17 au 31 mars, ct vulide pou
revenirjusqu'au 17 avril 183

 

BUKEAUX DES SILLETS

No 268 Rue Saint-Jacgnes

Station de la rue Windsor etdu carré Dalbousis

EXPOSITION UNIVERSLLE bi
CHICAGO.

L'agenco Canadienne Française do Place
ments de Chicago,

onverra aur récopuion de 15 centins en timbre
postes, un

PROSPECTUS COMPLET
en langue française tndiquant A oeux qui dé

wirent visiter l'exposition ua:verselle,
les moyeus:

lo de retanir à l'avance, Sans étre exploité, la
chambres voulues

20 L'économiser au moins 25 pour cent des dé
penses journalières.

3o D'être tres lon traltse et à das prix,
4n De n'être pas exploité par les charretiorms x

ke dious de tous genres

L'agence se charge de la location des cham
bres de la réception des Visiteurs aux dépot
des chars. fournit des guides aux tourist
aîfre toutes garanties déniraoles d bunorabilit

Procures-vous un Prospectus

1'agence Canadienne Fraucalse, Chambre 3
No 175 rue LaSalle, Chicago.

Le. N. ECREMAENT,
Secrétai
 

NEA COUPER
dc Buddingtoa pour Mobss ot Mantoa:-

 

 

La premier” prix eulvants ont été docs +
à le MAUHINE BUDDINGTON:

Americaine [ostitute Fatr, Now-York. 124,
Exposition St Joseph, Mo. 1834
Exposition Minneupolie Mina, 1312
Worlds Falr, New -Orleana, 1881-5,
Expasition Toronta, Gan.. 1834.
Btale Fair, r acraments, URL, 1412.
£tate Fair, Grand Mapids, Mitch, 1353,

Ce n'est pas une carte, un module an .
syetème; innis Lien une MACH NE va
tal pouvant tailler touts sortosde vet un:
de dame-et d'enfants, duns les goûts les p
artistiques, Cotte MACHINE est supé 101
a toute autre par In junterwa, la rapids.
Vélaguneo de la coupe. Au«il utile gn’
MACHINE à coudre dans tontes lew fisc
Use vislio convaincrs toates los dames |

déireralent a prendre In couve.
’ La MUDICITE du prix in ton li ncccssil.s «
ous

 

Mad. H. A. RICPELL: .
45 rue Rach'1l ou 15423 rue

St Laurent

Agcota demandés dans toute 1x Penvinen.

Hotel Riendeau
Ev tace de } Hoôtel-de- Ville et du Palais de Jus

tice, & quelques par des bitenux ot dos
gares de chemiina de fer,

68 ot 60 PLACE JACQUES-CARTIEF
MONTREAL

JOS. RIENDEAU, Propridtaire.

 

  
 

-Mme Vvo

fi. DESMARAIS &
Lacroix, Fils

Solgnest toujours
comme par lo pase’
au No 198$ rue Mt.
Enonne. coin de ls
rue Ste Elizabeth,

Montréal,
Ont aussi toujours on mains la tmerveilleuss
réparation pour fairo tomber les poils foilet4

ER Lafigure vs dames l’rix $1775{a boutaille

DIPHTERINE
—OU—

Anti - Diphtéritique

Spocifique contre la Diphtoris
st autres maux de gorge

 

Rien nret melllour pour guériria consomp
tion, la bronchite aigue ot chronique, les Phi
mes et Ja coquoiuche,

LA DIPHTERIE VAINCUE
Aux ravages de oatto maladie terrible et ra
utée incarahle on a trouvé un remedrqui ng
ait pas ‘4faut. L'expérionoco do plus dedix an.
nées de sucods constants, ot dos centaines de
oortificats adreasés & l'lntenteur par des por
sounes notables et dignes de fui attestent l'ezt-
cacité vraiment étonnante doce remède

Préparé par lu

Dr N. Lacerte, Lévis, P. Q.
PRIX: 50 conts Ia boutelll,
Kn vente chez los phacmaclons ot les von:

deuride remédes 208-mj s.fm
 

RER
DEMANDEZLe .

CHOCO AT des GOURMTS
De RETBUCIEN de PARIS

Hors concours A l'Exposition Universelle
de 1884, Composé des matières pre-

mièresics plus pures

RHUMHURARD
Des Rhumeries HURARNU de St Piorro

(MARTINIQUE)

Soul Dipiôme d'Honneur ubteau À l'Expo-
sition ue Fort-ie-rnuce (M -rtiniqua,
entre tous los Ilhuma+ des Antillos
Hom concours à l'Exposition Univer.

selle do 1884

ARD. [3.0 T& FIi§
Importulc-~« «sins, Liqueurs

yo l'eraçais

. 2AUL, — 29330%, - Rev...
(6)  
 



ERLEme

L'ETENDARD
 

COLONNE CARSLEY
Moniréa‘, 10 Mars, 1603

Nouvelles Garnitures
JUSTEMENT RECUES

Premicis aivivages du plus wagnifi-
que stock de nouveautés de choix en
farnitures de robes choisies par nous
mes et directement importées de
Paris,

SPEOIALITE

«de franges étroites on jais de à pouce
du large.

FRANGES DE SOIE A BOULES

en noir ct en toutes nouvelles nuances
pour bordures de gilets zouuaves.

Nouvelles guipures de perle
Nouvelles guipures Jais et acier
Nouvelles bordures jais.

8. CARSLEY.
Rue Notre-Dame.

NOUVEAUX PARAPLUIES

Nouvelles Garnitures de Robes
LES DERNIERES NOUVEAUTES

Regues directement de Paris
Bosdures ot rtuches de suie

 

 

En nuances Evêque, Eminence, Es.
ther, Myrtie Chatoyant, Eméraude et
toutes les autres nouvelles nuances ur-
tintiques.

Ruches en sole ot brocatello
En trois lurgeurs Eu toutes couleurs

Nouvelles bordures de sole
Nouvelles guipures de soie
Nouvelles guipures de jais
Nouveaux ornements en soie
Nouveaux ornements en jais

Toutes les nouvelles garnitures pour
robes,

8, CALSLEY.
 

NOUVEAUXPARAPLUIES

Boutons de Nacre |
Un approvisionnement imniense deo

nouveaux boutons de nacre maintenant
en magnain.
Boutons de nacre, blancs, de toutes

grandeurs.
Boutons de nacre, uaturelle, de tou-

tes grandeurs, :
Boutons de nacre, fumée, de toutes

grandeurs

Bioutnne de nacre ronds
Boutons de nacre ovales
Boutons de nacre carrés
Boutons de nacre bombés
Boutons de nacre unis
Boutons de nacre taillés

Boutons de nacre de 10c en montant
jusqu'à 83,76 la douzaîne.

NOUVEAUTES DE CHOIX

en ceintures de brüocatelle et do soie
justement reçues,

8. CARSLEY.

Domandon A veir nes nouveaux Para
pluies.

NouvellesBroderies
Faltalas brodds en linon
Falbnlas brodée en monsseline
Veaibalas brodés en cambric

NOUVEAUX PATRONS

Les derniéres nouveautés en

Falbalas de Loutu sorte
Nouvelles Broderies assorties

Bordures en brodoriee Nausook
dans toutes les largeurs

Bordures en broderiss de linon
dans tontes les largeurs

Borduros en Drderius de mousselino
dans toutes lés largeurs

Bordures en Broderies de Oambric

S.CARSLEY
Rue Notre-Dame.

 

 

 

 

Guingamps à Robes
‘Foutes Îes nouveautés en Guin-

gaps & Noben

Guingamps dans toutes les couleurs
honvelles.
Quingamps en Plaid Ecossais

: Quingamps on Plaid de fantaisie
. Quingampe rayée, nouveaux
 Gulfguampe Polka Dot

Les Guingampe en Rop Rayé sont les
toutes dernières nouveautés de la sai-
son, on toutes nuances.
Nouveaux Zéphire Plissde on couleurs

nntes et do fantninte.
Chaque jours des nouveautés ajou-

tdes au stock,
8. CARSLEY
 

Nouveaux Fleuris
Un très grand asvortiment de Fleuris

ludigu en couleurs non eantes.

Devains à pois et À fleurs,
Fleuris nuances claires,

Dans los plus nouveaux modèles fran-
çais et anglais.

Fleuris se lavaut bieu depuis bic la
verge,
Zéphyrs fleuris,
Liawas fleuris.

Tolles a ChemisesenCambrle Francais
Fleuris pour Robes d'intérieur,
Fleuris ponr Robes de chambres,
Fleuris pour Robus de ville

Nouveaux Galatées pour Robes de
wrvantes,

S. CARSLEY.

RIGBY
Si vous attrappez froid et perdez

votre santé, vous ne pourrez pns vous
oceuper de vos affaires. Si vous négli-
ex vos affxiren vous ne cétiusirez pan.
Si vous portez des Pardessus Rigby,

vous rédutrex les chances d'attrapper
froid et tous les résultats désastreux qui
s'ensulvent, au minimum.

Réfléchissez À cela et former vos con-
clusions, puis agiesez.

S. CARSLEY
1768,1767, 1769. 1771, 1773, 1778

1777 RUE NO...--DAAS

PARLEMENT FÉDÉRAL
SENAT
 

Ottawa, 10
Plusieurs bills privés sont lus une

troisième fois.
La plupart se rapportent à des che-

ur per: it ble Mur proposition de l'honorable M.
Bowell il est nomnd un comitd spécinl
composée de MM. les sénateurs Allen,
Bellerose, Bowell, Dickey, Howland,
McDonald (Colomble Anglaise), Miller,
Power, Pelletier et Scott. avec mission
de reviser et amender les règlements,
ordres et procédures du Sénat, et de
faire les additions nécossaires.
Des affaires de routine ont pris toute

Ja journée.
mentionner seulement, la com

sition du bureau chargé de reviser les
rè; ementsot ordres du Sénat. Le

nat est préparer un projet par
lequel une certaine classe de nsltation
devra originer dans la Chambre Haute,
Ou espère pur ce moyen éviter ces
longues vacances qui sont actuelle.
went nécessaires au début de chaque
uvssion.

 

OCHANBRE DES COMMUNES

Ottawa, 10.
M. Laurier, au début de la séance,

pose de nouveau sa question quot.
dienne,
* L'oflicier-rapporteur est-il nommé

pourl'élection de Vaudreuil ?”
L'honorable M, Foster répond : I! lo

sera mardi.
A. M. Davies, l'honorablo M. Foster

répond que M. MacLeud à été noimuré
ju e du Lomté do Queens, Ile du Prince
Sdounrd, et n accepté la position.
La Chambre se forme ensuite en co-

mité des subsides et l'on vote no cer-
tuin normbe d'articles du budget du
département des travaux publics,

eux heures sont pussées à discuter
un item de de $6, pour un quai au
Cup ‘fourmente, Ile du Prince-
Edonard,
A 0 heures, la séance est suspendue.

87ANCE DU SOIR

Toute la séance s’est passée en comi-
té den subsides jusqu'à 12.10. On à voté
les crédits du Départoments des Tra-
vaux Publics au wilieu des questions
des députés libéraux, wale sans qu'un
vole ne soit pris.

la fin de in séance l'honorable M.
Fouter à annoncé que lundi prochain ib
donnera des explications eur le traité
Franco-Canadien,

HOTEL DEVILLE
Meparations à l'Hôtel de Ville

Les expropriations

Le comité de l'hôtel do l'hôtel de
Ville à slégé bior après-midi sous la
présidonce de l'écheviu Thompson.
Etaiont présents : les échovins Bom-

bray, Germain, Smith et Marsolnis.
On s'est occupé des améliorations à

faire dans l'intérieur do l'hôtel de
e

Le menuisier, Lamontagne, a demun-
dé $3,000 pour son département. Ilul
faut exécuter des travaux dans les
bureaux du trésorier, qui coûteront
environ $1,000: il faudra 8300 pour
renouveler le plancher du département
du revenu. Ces planchers existent
depuis 187&, lorsquel'édilité a pris pos-
session du préseut hôtel de ville.
Le mécanicien, M. Pearson, ademan-

dé $0.000 pour la ventilation et deu fins
sanitaires,
MM, Germain. Smith ot Marsoluls

ont fait la visite de l'édifice municipal
ot à leur retour ont présenté leur rap-

 

rt
Pre cotnité dorvmandera les sommes né-
cessairer pourdes réparations qui sont
devenues tout à fait urgentes.
Le comité des inondations a eu une

courte séanceà 8 heures sous In préel-
dence del'échavin Wilson et a résolu
de demander 819,000 pour l'exercice de

A 8 heurea.et demie 11 y eut une
seauco du comité des finances. L'é-
chevin Hurteau ‘Présidait. Ktalent
révonts: les ns Clendiuning,
erreault, Favrell, MeBride, Saviguac,

et Villeneuve. Plusieurs citoyens ont
été entendus aunsujet de l'expropna-
tion de l'avette dos Pins et de la rue
de la Oathédrale, . Grand nombre
étaient d'avis que le coût des expro-
printions en général devrait être ré
parti rur toute la villo tandis que d’au-
tres étaient d'opinion contraire. Le
comitéa promis d'étudier séricusement
la question,
Dans in matinée, les deux commis

slons composées da MM, 8, 8t Onge,
Louis Allard, J. H. Kennedy, J. fa
Leprohon, J. J, Beauchawp et J. She-
ridan, cha des expropriativns de
la rue Notre Dame, ve sont réanles et
ont procédé A Vinapection des proprié-
tés à exproprier. Les comwiseai-
res uo commenceront leur eu-
uête régulière que dans le mols

d'avril prochain. cauees sont telle-
meot importantes et nombreuses qu'il
cat difficile d'espérer que los commis-
sairee puiusent terminer lours travaux
avant le mois de décembre. ce qui
retarderait In démolition des bâtiments
expropriés jusqu'au ler mui 1504.
-_ comité de police aura une

assemmbMe, aujourd'hui, pour choisir
les architectes qui prépareront lea
plans des deux nouveaux postes, celui
du quartier d'Hochelaga etCelui du
quartier SL Laurent. LI nommers aussi
un sout-cornité pour mettre À l'étude
l'établissement du nouveau syatème de
stations d'alarmes et de voitures de
patrouille, systèmo pour lequel le
consoil do ville a voté In somme de
$40,000.

11 vera aussi nommé probablement
an autre sous-comité, sera pour
s'entendre avec le comité d'hygiène
pour enlever de l'hôtel de ville, le dé-
partoment de la police et de lu cour du
recorder.
Lo Pr Laberge, mddecin do la cité,

dit quo depuis un an, c'est-à-dire de-
puis mort de M. Radford, personne
n'a été nommsd par lo comitd d’hygidne
aux fonctions d'inapecteur sanitaire A
sn place, et personne ne surveille offl-
ciellemeut l'exécution du contrat des
vidanges. bareau d'hygiène et
l'inspecteur sanitaire doivent so char-
ger de ce travail, Il n°ÿ a plus d'ins-
pecteur sanitaire et le bureau u'u pas
confld son service À un autro fouction-
paire. M. Dors, l'ingénieur sanitaire,
est occupé à inspecter les écoles et les
manufactures et à préparer des rap-
ports sur des demandes d'égoñts
rivés.
Pi. Lacroix, l'inspecteur municipal
dos bâtiments, dit que la construction
ne fera florès à Moutréai cette an-
née, L'année 1803 ressemblera beau.
coup sous ce rapport à l'année qui la
précédée,

11 n'y a A voter pour ce Printem 8
ue des changements à In Banque du

Peuple et àla que Jacques-Cartier,
Ia construction de la mouvelle égliso
des Franciscains, à l'extrémité ouest
de la rua Dorchester, sur le terrain da
la famille Judah, les nouveaux bu-
reaux de la compagnie du tramway
au coin de la rue Craig etdeln côte
de la Place d’Arnies, In nouvelle Ban-
ue de Toronto, au coin deu rues Mc*
1 et St Jacques et nu bureau d'as-

surance an coin des rues Bleury et St
Pierre. À ce derniercoin, le terrain a été vendu $29 du pied.

Il n’y aaucune tendance à la hauase
dans les loyers, ce qui est un signe cer-
tain qu’ils baisseront. Il ne ue cons-
truira pas assurément plus de résiden-
ces privées à Montréal que l'année pas-

Le comité spécial eur le tramway
électrique auras sa première séance
cette apris-midl. Il cholvira un prési-
dent et sc tracera un programme pour
sea travaux,

Un antre Miracle à London

Uno Loge de Qddfellor-s adopte
une resolution de Remer-

olements

 

 

Le ons extraordinaire de M. E. F. Carre-
thers—Tont-à-fait inflrme pendant trois
ans—Le medecin do sa loge le déclare
infirme pour la vie-Le santé et la force
1ni sont rendues, 11 travaille encore de
son métier—Uue histoire qui doit don-
Rer de l'espoir aux autres.

London Advertiser,

Canadian order of Oddfellows,
Manchester Unity,

Loyal Perseverance Lodge, No 118

London, 22 nov, 1802,
To tbe Dr Williams, Medecine Com-

pany:
Messieurs, —- J'éprouve beaucoup de

plaisir à vous transmettre un vute de
remerciements adopté à la luge cf-des-
sus, vous remerciant pourle bien qu'ont
procuré vou reinèdes à notre frère E.

» Carrothers, qui peudanttrois ans et
demi a été infirme, et affligé d'ataxie
locomotrice. Il « été abandonné par
les médecins comme incurable. Il est
maintenant, nous sommes heureux de
le dire, capatile da vaquer à sr Affaires
après s’ôtre servi de vos Liluies Roses.
Avec l’espuir go votre remède in-

comparable sera is moyen de gudrir
un grand nombre de malades, et sera
pour eux un blenfait, comme ill’a été
pour notre frdre, jo suis de la purt de
notre loge, votre trds obdissant servi-

ur,
Ep. Qiuer, Secrétaire,

521 Phillip etreet, London, Ont.

Ueci est pour certifler que les faite
c{-dessus vont véritables,

E. F. OARROTHXRS,

Oe qui est éczit ci-dessus o'explique
de soi-mbme, mals afin de soumettre
plus amplement devant le public les
units de ce cus e¢xtruordinaire, un re-
porter s'est donnd la peine 'analyner
dernièrement. La tâche Ini est échue
de constater la guérison remarquable
do M. B. Powell, de South London, au
mogen du reimède connu sous le now
du Pilules Roses du Dr Williams pour
les Personnes Phles.

C'était une histoire uable de
uérison d'une mwnladie qui avait duré
ongtemps, wals elle a été su
par l'expérience mirnculense de M. E.

. Carrothers, 103 rue Willlame. M.
Carrotherv est l’oncle de l’échevin R.
A, Carrothers, ot sa longue résidence
et ses qualités sont bicu connues dans
In cité. C'ent un charpentier-menuisier
de son métier et c’est un bon ouvrier.
Ses anis et connaissances savent qu'il
n Javait pas à London un homme plus
robuste, jusqu'à ll y a quelques années,
alors il a été frappé de ce quo'n su
pose généralement être une attague de
paralysie lle apprirent avec regret
qu'on avait dit que sa maladie était
incurable et comme ll ne pouvait
s’éloiguer de la maison, il y a peu de

rsonnes qui l'aient vu pendant sa
nue débilité,
vrant ces derniers mois, ils ont été

agréablement surpris de le voir vaquer
À ses affaires et sppuramment aussi
vigoureux qu'autrefois. LT

aturellement, on a pris des rensei-
gnements et on a donné des explica-
fons, et l'on sait maintenant dans la

cité à quoi M. Uarrothers doit le recou-
vrement de sn santé et de sa force.

UNE CONVENBATION AVEC M. CARNO-
THERS ce

L'autre soir, un reporter s'est rendu
au domicile de M. Carrothers ét l'a
trouvé assis près du feu, au sein dé sa
famille, ayant l'apparence d'être en
bonne santé et heureux. En appre-
nant le but de la visite, 11 dit qu'il était
trop heureux de pouvoir se monteer
reconnaissant et de relater les circons-
tances de sa maladie et de sa guérison
merveillense.

‘’J’avais toujours été un homme
fort et jouissant d’une bonne santé,
dit-il, jusqu'à ce que ce coup m'ait
fra; Je conuais à pelne ce gue c'é-
tait que cette maladie. 1 y a eu trois
ans, en avril dernier, que j'ai été atta-
ué,

q Je me suis couché un soir en bonne
santé, on epparence, et m'éveillai à 5
heures du matin, comme je pus n’en
assurer À ma montre. Je m'assoupis
de nouveau, et en m'évoillact une se-
condefois, j'essayai de melever. Jene
pus remuer. ‘Tous les nerfs et mus-
clusde mou corps semblaïent paraly-
sde.

J'étais étendu corame uu glaçon. Je
me trouvai d’abord la langue paralysée,
mals après quelques minutes, je pus
articuler faiblement quelques mots,
pas très inte'ligibles ct demandai un
médecin. Le Moorehouse vint et
m'appliqua un emplâtre de moutarde
sur le ventre, me disant de restertran-
uille pendant quelques jours. Je le

du, parce que je ne pouvais faire autre-
ment.
Comme j'avais droit aux services du

médecin de la loge, le Dr Pingel, je le
fis wander, Il me douna des remedes
qui me soulagèrent de In douleur que
j'éprouvais dans la tête. Il ee fit ac-
compagner d'un autre médecin dont
j'ignore le nouet ils me firent subir un
traitement régulier. On me suspendit
au moyen d'une courroie, aucou, Je
demandal au médecin la nature de ma
maladie, mais comme il vonlait éviter
de blesser mes sentiments, il ne immo le
dit a directement, M. Gillett, 14
secrétaire de la loge ue me le dit pas
non plus, quand je lo lul demandai.
J'en conclus qu'il y avait quelque
chose qu'ils n'aAlmaient pas à me dire.
‘ J'avais été pendant environ un an

dans le même état. uelquefoly, je
pouvais sortir du lit, mais jamais hors
de la maison. A d'autres époques, je
ne pouvais porter lee vivres À ma
bouche. Je n'avais absolument aucun
contrôle sur es muscles. Si j'essay-
ais de toucher ou ramasser quelque
cpose, mon bras prenait une fausse
direction. J'étais plus A plaindre
qu'un enfant et je souffrais beaucoup.
Le wédecin comwonga à we faire

des injections dans le bras et In jumbe,
mais il se foriua dans chacun une sorte
d'abqde qu'il fallut lances. L'opération
à été très douloureuse. I s'en échappa
une matldre veeditre. Je paraissais
recouvrer mea forces, mals ma para-
lyxie demobrait la wéue,
En décœnmbre 1891, après deux ans

et huit mois de cet état de faiblesse,
les médecins m'abandonnèrent com-
platement. Le grand maître de l’ordre
qui était venu à Loudon pour étudier
mon cas, ot le secrétaire de la Loge
Persévérance viurent me visiter et
s'informèrent de ceci. Comme ju n'es-
pérais plus mol-mêtme, cette nouvelle
ne proguisit pas une grande jmpres-
sion. loge m'avait tout le temps
donné des ullouances chaque semaine
et jo compris qu'après le certificat du
docteur qui déclara mou cas incurable,
qu’on cssayerait ‘do 1e venir en aide,

** Parlons maintenant du remède qui
a opéré tuon salut terrestre: un voisin
m'envoya un jour, une étiquette qu’il avait enlevée d'une boîte de Pilules

“j'annés.

æ

Roses du Dr Williame. Je l'ai lue et
par pur caprice, je donnai 50 cents à
ma petite fille pour m'en acheter une
boite, La p re boîte me rendit un
peu mieux et je commençait à espérer
Quelque peu. Avec la deuxième et
troisième boîte le mieux se continua et
je ma sentis plus que contentde retrou-
ver enfin l'usage de née membres. Par
l'intervention d'un ami j'en eus une
douzaine de boîtes et la loge en ajouta
une demi-douzaine de lux Je conti.
nua de prendre des pilules et mu santé
est devenue de plus en plus meilleure
Jusqu'à ce que je sois devenu ce que
vous mue voyez aujourd'hui. Outi, je
suis maintenant capable de gagner ma
vie. Je travaille à mon métier dans
Tondon West et je parcours tous les
jours pour aller à mon ouvrage une
distance de près de deux milles chaque
our.
—Vous attribuez ce grand change-

ment aux Pilules Hoses du Br
Willlame alors, demanda le reporter.
—OCertainewent, répondit M. Oar-

rothers. Je ne puis trouver de mots
pour exprimer ma gratitude. Vous
pouvez imaginer qu’un homme de ma
position, toufours fort et plein de
santé, avant d'être frappé da la sorte
avec une famille dépendante de lui
our tout support et après avoir perdu
tte espérance, voilà que j'ai recou-

vert mes forces premières et que je
suis rendu à ms famille et au bonheur,
n’ai-je pas raison d’être reconnaissant
et ma famille aussi. Je crois que les
Pilules Losss du Dr Williams peuvent
quérir toute maladie. Et je connuis
’autres:casencoru où elles ont guéri

quand d'autres médecine ont fuit
éfaut. Et maintenaut, bonsoir.”
Le reporter l’a laissé pour aller chez

M. Ed. Gillett, le secrétaire de la Loge
Persévérance, qui demeure au No Z21
rue Philip,
* Il n'y a rien qui puisse me faire de

plus grand plaisir, dit M. Guiilett, que
de dire un bun mot en faveur des Li-
lales Roses du Dr Williums J'ai sauvé
Leaucoup d'argent à la loge dans le cas
de Carrnthers etil n'y a pas un membre
de la Persévérence qui ne dira pas la
même chose. Nous avions payé plus de
$409 pour notre frère e et natu-
rellement cela épuisait nos finance.
Nous avons demandé au médecin de la
loge de l'examiner pour savoir s’il
allait mieux ou non. Le docteur nous a
dit qu'il était incurable et nous à signé
un certificat à cet effet.
M. Gillett a ouvert son secrétaire et

en a extrait le document en question.
Voici ce qu'il disait:

London, 2 décembre 1891,
M. GiLLETT,

Cher Monsieur.—A votre demande,
j'ai examiné soigneusement M. Uarro-
thers de la Perseverance, O. O. O. F..
M. M. U., qui est incapable de travail-
ler depuis plusieurs années et je l'ai
trourés souffrant des résultats d'une
hémorrhagie cérébrale (extension
du sang sur le cerveau.) Comme il n'a
ris aucun mieux depuis dix-huit mols,

je n'ai pas d'hésitation âle déclarer
neurable.

Fraternellement & vous.

A. R, PINGRL.

Après cela, continua M. Gillet, nous
allatues trouver lo Grand Maître de la
loge. M. Collins pour voir ce qu'il
avait a faire. Nons apprimes alors que
le malade avait commencé à prendre
les Pilules Roses du Dr Williams et
Qu’elles lui faisaient du blen. Nous
avons donc décidé de luf en fournir
une provision etd'attendre les dévelop-
ements, Vous connaissez les résul-
te Il est mieux maintenant eta

ropris son ouvrage. La loge & unani-
mement propoté un vote de remercie-
ments et on l’a envoyé aux propriétai-
res des Pilules Roses. .

depuig desJe connais Oarrothers
iit toujo‘trs été depuls saTIdV

dervière maladie un homme fort et
plein de santé et il semblait étrange
qu'il pût êtro frappé de la sorte. Il a été
très malade. Vous voyez ce couteau
sur la table, eh bien ! s'il avait ssuayé
de le ramasser inôme pour sauver sa
vie, il ne l'aurait pu payer. Il était
complètement paralysé.
Interrogennt ensuite les registres de

la loge, Gillett a montréau reporter
le livre où toutes les entrées” étaient
faites semaine par semaine depuis trois
ans et plus, des paiements faite à M.
Carrothers en sa qualité de malade. Le
digne sccrétaire à intimé qu’il fourni-
raitavec plaisir tous les renseignements
désirés mais le reporter en avait assez
pour être convainen.

11 prit congé de M, Gillet et s'en alla
voir le Dr Pingel à son bureau. Le
docteur se rappelait en effet le cas de
M. Carroihers et avait entendu dire
qu'il était mieux.
—Vons le regardiez comme incura-

ble, n'est-ce pas docteur? Lo
—Oui, tout docteur dans les mêmes

circonstances aurait donné la môme
opinion. Sa guérison est vertainement
remarquable.
qyL'attribuez vous aux Pilules Ro-

ses
—Je ne doute pas qu'elles aient été

un des moyens de sa érison, si M.
Carrothers affirme gue c'est par leur
usage qu'il est devenu mieux. Oui,
il semble y avoir de la force dans cette
médecine,si l'on en juge par les effets
qu'elle a opérés dans ce can. :

Pilules Roses du Dr Williams
donnent la richesse au sang et réta-
blissent les nerfs ébranlés Îles sont
un spécifique infaillible pour les mala-
dies telles que l’avaxie locomotrice.
danse Saint Guy, lu névralgie, le rhu-
matisme, le mal de tête nerveux, les
résultats de la grippe. palpitation du
cœur, tcint pâle et andmides et le sen-
Yiment de malaise résultant de pros-
tration nervouse ; toutes inai-q:oe dé-
peudant d'humieurs viciées dans le
sang, telles que scrofules, érésypèles
chroniques, etc. Elles sont aussi un
spécifique pour les désordres particu-
Her aux femmes, Elles rétablissent le
sang et donnent aux joues pâles et
auvâtres une nouvoile fraîcheur. Pour
es hommes, elles sont une guérison
radicale dans tous les cas de fatigue
mentale, excbs de travail ou excès
d'aucun genre. .
Les Pilules sont manufacturées par

le Dr Williame Medecine Com og»
Brocèrille, Ont, avd Schenectady, .
Y., et sont vendues seulement en
boites portant eur l'euveloppe la
marque de commerces de la compagnie
à 50 cts la buîta, ou 6 boîtes pour 8250.
Ranpelez-vous que les Pilules Roses du
Dr Williams ne sont jamais vendues
en grue, où À la douzaine ou au cent, et
tout commerçant qui offre des substi-
Lute essaie de vous frauderet doit être

té.
Le public doit aussi se défier de tous

les autres remèdes appelés restaura-
teurs du sang ou toniques nerveux,
uelque soit le nom qu'on leur donne.

de sont foutes des imitations dont les
fabricants veulent retirer un avanta

uniaire de la réputation merveil-
ere dont jouissent les Pilules Roses
du Dr Willlame,
Demandez au marchand qui vous

afprovisionne les Pilules Roses du Dr
Williams pour lus personnes piles et
refusez toutes les imitations et aubsti-
tuts,

On peut se procurer les Pilules Roses
du Dr Williarus de tous les pharma-
cieus ou directement par la malle de la
Dr Williams Medecine Company, à
l'uue où à l'autre adresse, Lo prix an-
quel ces pilules sont vendues rend le
cours du traitement peu dispendieux,
si on le compare avec. les autres remè-
des ou traitements médicaux.

—Onpen t seprocure toutes les nou-
veautés en fnllettes façonnées, chez

 

  8. Carsley.

—L'irritation des poumonsaugmente
si rapidement, que bien des fois, en
Quelques semaines, une simple toux
peut dégéuérer en consomption. Soi-

ez la toux, il y à toujours du danger
ns un retard. Achetez une bouteille

du “Sirop anti-consomptif de Bickle”
et quérissez-vous. C'est une médecine
sans égals pour toutes les maladies de
la orge et des pounons. Elle est com-
posée de plusieurs herbes dont chacune
est efficuce pour la guérison de la con-
somption et des maladies des poumons.

—Pour les cors, les ver-
rues,les oignons employezle

Wight'a Corn & Wart Cure.
En vente chez les pharma-
ciens 2560 la bouteille ou chez
J. H, Nault, Prop., 2449 rue
Notre-Dame,
—M. Henri Graham, de Wingham,

écrit: **J'étals dane lo Dakota Nord
en Mai dernier et j'avais emporté avec
moi une bouteille du ‘“Vegetable Dis-
covery de Northrop et Lyman, crmme,
sans elle, je ne me sentais pas sûr. Là
favais une amie, une Dame, qui souf-
fvait constamment de l'indigostion, de
Ia bile ot du mul de téte, Je lui donnal
le ‘‘ Vegetable Discovery” à essayer.
Elle s’en trouva si bien que j'ai dû lui
laisser la bouteille. Ce fameux remède
serait guérie.”

Beaucoup depersonnes ne peu ven
respirer l'air froid ct humide sans
éprouver des douleurs dans la poitrine
et des accès de toux. Le Sirop de T'éré-
benthine du Dr Laviolette pris pen-
dant quelque temps fera cesser ces in-
convénients en fortiflant les voies reu-

 

sidérés comme
veautés, sont vendus À grande réduc-
tion chez 8, Carsley.

Tousles articles qui ne sont pas con-
marchandises nou-

 

 

 piratoires,

ROUROUUI TOUSSE
nd UNESEULE büuteille je

 

 
€sl yuffisante pour unc Quérison
vm ter 5 Longueuil, 8 Nov., 1692,

1ver dernier je fus attaqué d'un ;
rhume accompagné d'une faux violenteosrlen ne semblait ay.af<er, On me PÉCULLIN Un)
le *Prunol” qui me dunna soulazement tenteshatob finalement mo guérit dans Quelques

Ma famille l'emplole douls quo Ju nécrs.siteyenfai sentir avec Les plus matlsfafsante °

(Signé) INO, MCMARTIN,

oa vonte choz les ¢picicrs ot drogulstes 25¢:y

Kchantillons envoyés gratis sur demande,

WELLINGTON MEDICAL HALL
185 ruc Wellington, Montréal,

257-8 m's

CASTOR- FLUID
On dovralt se servir pour los cheveoax d

préparation deliclcuro et rafralehissanteil
entroticat lo scalye en bonne tnnté, cempzoue
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Témoignage du Rév.F.J.E Poirier
Montréal, 14 avril 3601,

M. L. Rostraurs, Pharmacien

Monsieur,
**Je me fais un davoir de réconnaître les ver k

tus curatives de votro exosllant BAUMK CA
TARRIRAL da Dr Ney. Jeo soutfrale depuis
plusivure mois d'un CATARKILE NASAL,
pour Ia gubrison duqualy’avais-employd suns
succés Un BaneNasal réputéd tris efticace an
urell cas. Burvotre racominanduiion,Jcssayal
BAUME CATARINLAL du DrNEX; 11 n'y

à que quelquesjours quoj'un fais usugo ot la
maladie me parait déja en pleine vuis de guê-R
risuu, ** Yotru bien dà vous sto.

J. €, POIRIER
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peaux mort:s ct excite lapousses axcal-cé

ent article du tosiotte tvensable pour les fam yiotsaDndrei
HENRY lt. GILAY,: Culuniste-Pharmacion
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rien de plue beau.

M montés or et argent.

# jour.

# sans acheter.

à et canadien.

Montréal.

i Tous les départements sont dans la :
y plus grande activité
 

Les Morchandises nouvelles, Nouveautés exclusives de
la saison arriventjournellement

Une grandde animation règne dans nos Ateliers de Modes pour §
Chapeaux. Des montagnes de Chapeaux élegants s'accumulent pour

| notre Ouverture prochaine. (
i Dès aujourd’hui venez voir nos Etoffos à Robes élégantes. Il y en a-§
§ pour tous les goûts, une véritable exposition. :

Nouveautés de Paris
Nouveautés de Berlin

8 Les Prix en sont trés modérés et à la Fortée de TOUTES LES BOURSES.

PARAPLUIES ET PARASOLS ©
Nous mettons en vente Lundi, le 13 Mars, un lot splendide de Pr

À rapluies et Parasols de toutes qualités jusqu'aux genres les plus riches

Vous ne pouvez trouver,

Nouveautés de Londres
Nouveautés de New-York  

Ne soyezpas effrayés d’avancepour les prix, nous

Broderieæ!. Broderies! Broderies!

Le plus bel assortimenk.de Montréal. Ou ne sort pas du magasin

Corsets | ..Corsets !

En grande variété. ‘Corsets français, anglais, allemands, américains

"a

k les vendons à 50 pour centdn prix de fabrique, nous les avons obtenus
dl par une chance exceptionnelle‘et ce serait un crime de ne pas en profiter.

CachemirgsNoir et de Couleur

: Impossible de nous approchier,pour la qualité, le beauté du tissu e“
le bas prix, aussi nous en’vendons des quantités considérables chaque

”»

3
Corsets!

A la Renommée des Rideaux

La grande vogue du jour, Rideaux en Chenille, nous sommes les
seuls À les vendre à moitié prix.
nouveaux lot avec assortiment complet.

Très Importantpour toutes les Dames

Nous prévenons les Dames qu’exceptionnellement cette saison’nou*
vendrons nos Chapeaux garnis, les Plumes, Fleurs, Ornements ‘et autres
de 25 à 40 pour cent meilleur marché -que n’importe quelle maison de

C’est une faveur dont il faut absolument profite. boo

BOISSEAU FRERES, ?

Cette semaine nous avons reçus un

235 et 237 RUE SAINT-LAURENT.
[y
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satisfactions.

fournaises “ Star.”

  
  
    

MESSIEURS,

nitro, La
tion. Jul LES FOURNAISES À EAU CHAUDE

sont connues aujourd'hui comme étant supérieures à toutes les
autres pour répandre la chaleur dans les bureaux

Publics et dans les résidences privées,

La fournaise “STAR ” communique à un siphon dont
le pouvoir est de distribuer par toute la maison

une chaleur égale et simultanée

E. A. MANNY & Cie., 590
M. M, E. A. MANNY& OIE 2;

J'ai lc plus grand plaisir de constater que les fournaises ‘“ Star ” installées
dans notre égliso.en novembre 189Â donnent beaucoup de chaleur ot scat très écono-

Nous avons braid environ I
fournnise ‘ Star * No 5 placee daus lo presbytère, donno entière salistac
lhozneur d'être

M. M. E, A. MANNY& OIE

J paletaèr
écile en novem

été ni!
It ver précéd )

“STAR”

  

 

Vue de derrière
Mentrant l’injocteur
— 

Cotte importante invention que nous avons patentée est un ouvrage admirable et donne ce grandes
La fournaise “ Star" est Ia seule qui a prévalu là où toutes les autres avaient fait défaut.

Elle possède une belle apparonce et un trés grand pdavoir de chaleur.
toutes. D'ailleurs, il suffit de dire que toutes les grandes maisons du continent sont chauffées par les

Patentée pour le Canada et les États-Unis

Elle est la plus économique de

MANUFACTURÉE PAR

RueCraig, Montraél
Beauharnols, 12 avril 1008

 

   

tonnes do charbon de moins que l'année der

Vv teur,otre obélssant servi PR.

Vallsyfield, 0 mai 1802

 

heureux dé constaier que les fournaises *Btar ” installées
d ont donné t entière

auiTée etdre déponuéquiase tonnes de charbon
en:

Votre ebdissantserviteur,aRO , Cart. 3 a
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TRAVERS LES. ETATS-UNIS]
 

LA POLITESSE FRANÇAISE
Nous lisons dans le New-York World
* Lo waire d'un des arrondissements

de Paris 5 donné un bel exemple de he
Jitesse dans ls courte allocation qu'il a
prononcée lundi à l'occasiou du mou-
risge de Alle Mary MacOlellun et de
M. Paul Desprez. Aprds quelques
heureuses remarques, ce —wagis-
trat a conclu en disant: ‘* d'offre mes
cordiales félicitations à M. Desprez et
mes sincères compliments à la nouvelle
fille de France que la noble et graude
République américaine à donnée au-
jourd'hui à notre pays.”

It est d'habitude aux Etats-Unis et
dans tous les pays d'Europe, à l'ex-
ception de ln France, et peut-être de
l'Italie et de l'Espagne. de féliciter à In
fois lo marié et la mariée, après Ia cé
rémonie du mariage. Mais ** féliciter”
une personne à propos d’un change-
ment de condition, impliquer que sa
condition antérieure s’est améliorée, et
il est contraire à la galanterie de luis-
sermiêtme entendre que la condition
d'une femme peut s'améliorer. La feur-
me est supposée déjà parfuite et toute
tentative de l’améliorer re ut ôtre
compuurée qu’au fuit de peindre un lis
oudu perfumier une violette, Ainsi le
maire parisien à parfaitemeut ugi cn
félicitaut seulement le marié et en pré-
sentant ses “compliments ” respec-
tueux à Ia warlée,
“Les français, ajoute le orld,

comprennent, cownie par intuition,
ces distinctions subtiles et ræflluéen.
Hs étaient un peuple civilleé, lorsque
tous les habitants de l’Europe, à l’ex-
ceptivn des deux autres nations latines
étaïeut deu barbares, et ils out continué
à ôtre les premiers et les modèles duns
tous les raffinement de la courtoisie
personnelle et des rapports sociaux,”

UNE ERREUR RECRETTABLE
M. Gustave: Guillot, arrêté le3 sep-

tembre dernier, au dock de la Compa-
vie générale transatiantique, à New-

voi k, sous l'accusation d'avoir volé
wiesoume de 125 à bord de ‘* La Tou-
raive à M. Nicolas Notovicb, qui venait
de s'embnrquer avec Mme Notovitch
pourla Frauce, vient d'être reconun
innocent et renvoyédes fins de la pour-
suite,
Le substitut du district-attorney de

New-York, Al. Osborne qui était chargé
de la poursuite, à reçu récemment is
lettee suivante, visée par M. Robert M.
Hooper, vice-conaul général des Etats
Uvis À Paris, et qui constitue la
meilleure preuve de l'innocence de M.
Guillot:
* Monsieur, j'ai l’honneur de vous

informer qde BH. Gustave Gullt*. qui
a été arrêté sur ledonck delat .pa-
nie générale transatlantique poudant
nuit du 2au 3 septembre, et qui à été

pris pour le voleur qui a dérobé une
some de $125 dans la cablue que j'oc-
cuyals à Vord de La Touraine, est in-
nocent. Le véritable voleur était resté
à bord du steamer, ot est actuellement
en Italie. Q'est un ouvrier italien. Il m'a
écrit pour ma faire l'aveu du
volet demandé pardou .
Voyant gu'une erreur avait été com-

mise au sujet de M. Gustave Quillot, je
vous prie, wonsieur, da blen voulolr
abnodunne toutes les poursuites enta-
mées contre lui, et de lui restituer l’ar-
ent saisi eur lui lorsqu'il a été arrêté,
6 reconnais mon erreur, et jo suis

désolé d'avoir été la cause d’une pour-
nuite injuste.”

euillez agréer, ete.

igné)  NicuoLas NoToviTeu,

M.Guillot, qui était allé accompa-
gner à bord de la ‘“ Touraine” un ami
partant pour la France, a été victime
d'une réprise d'autant plus déplorable
qu'il a été détenu pendant deux semai-
nes la prison des Tombe, et qu'il a
rdu son ewploi de représentunt à

 

 

 

 

 

New-York do diverses wnaisons de
comwerce fran

SUICIDE .
Un Canadien-français s'empeisonne aves

du vert de Paris

On nous écrit de Springfield, Mass.
qu'un Canadien-français du nom Je
oseph Corbiéu, âgé de 28 ans et fati-

qué e la vie, résolut, eatmedi dernier,
‘y rocttre fin ex-abrupto.
Afin de ne pas manquer son coup, il

absorba une chopine de vert de Paris.
Mais il avait la vie dure, et in mort ne
mit fin à ses souffrances que lundi
matin.
Corbieu était marié depuis deux

Mois,pt sa jeune femme l'avait quitté
tout Técemment pour toujours. IL lui
écrivit plusieurs lettres la priant de ré-
intégrer le domicile conjugal. Mails ses
prières furent vaines.
C'est lo refus de sa femme de revenir

à lui qui lui mit en tôte ie désespoir et
le désir de s’ôter la vie.
Fosvestes ont été tansportés au Oan-

nada pour y être inhuméæ

UNFFAUXTREMBLEMENT DE TERRE
Une foule de personnes habitant la

partlécentrale de la villede New-York
se figurent avoir ressen ndant. la
nuit de mardi à mercredi”une forte
secousses de tremblement de terre;
tais elles sont sans aucun doute dans
l'erreur. :

Il est veal que vers minuit et demi
une forte explosion suivie d’un bruit
ressemblant aux roulements lointains
à tonnerre s'est fait entendre dans

toute la partie delaville située entre les
et 100e rucs, et dans une partie du

Loug Island. Mais nous tenons de
bie source. que ce n'était pus un

tremblement de terre, Une personne
tout à faitdigne de foi, demeurant à
l'ouest ‘du parc Central, ot qui éinit
éveillée au moment où ce bruit étrange
& encore inéxpliqué, s’est produits
déclare qu'il dy à euAucune vibration
ressemblant à un tremblement de terre,

D'ailleurs,-vi à l'observatoire du Co-
lumbia College, ni A celui du service
wétdorologique au somwmet de I'Equi-
table, lès instruments trou sensibles
servant à enregistrer les moindres se-
Consses de tremblement de terre qui
Passent généralement inaperçues, n’en
ent enreglatré aucune cette nuit-ln.
Néanmois la plupart des personnes

qui ont été révelllées en sursaut par ce
rut mystérieux et tous les policemen
derricolontprispourun tremblemèént
deterre, Ainsi le rapportquotidien de
Rreeque tous les postes de polico de
ew-York envoyé pendant peudant la

Matinée au to central porte cette
Mention : “ Légère secousse de trem-
tment de terre vers minuit et demi.”
Uy a pas moins erreur, comme nous

Yenons de l'expliquer. Mais jusqu'à
Présent le bruit qui a été entendu reste
inexplicable, aucune explosion n'ayant

signalée ni à New-York ni dans les
environs,
Le dernier tremblement qui a eulieu

\New-York, t'est produit le 18 avril
A À doux heures et quatorze minntes

Après midi. Deux fortes escousses
purent ressenties et causèrent une cer-
et garyeur aux habitants de la ville

t rons ; m ,d'accidents 3 male
iln’y eut pas

 

~8i vou enfants ont des vers, >Nezleur le “Mother Graves aonerminalor” sûr, sans danger. et

Le Dr Martel battu

: Le Dr Louis Joseph Martel, lo eandi-
dat démocratique pour la walrie de
Lewiston, (Maine) à été battu sux dec
tions municipales, qui ont eu lieu hier.

Seth Chandler, sou adversaire, est
élu par une majorité de 196 voix. :
C'est la première fois depuls trois ans

que Lewiston donne la victoire aux rd-
publicains.

 

en Bleasdée mortelloment

“ #Fhg0äore Archarubault a été appelé
au sde sa fille, Nme Pierre Oanire,
qui u reçu accidentellement eu pleine

itrine la charge d'un fusil et qui se
rouve dans un état très-precaire. Du-
vid Hill, qui maniait l’arme à feu au
moment de l'accideut, à été arrêté sous
accusation d'assaut avec intention de
meurtre.

Chroniquo de Woonsocket, R. J.

, —Environ 200 nouveaux votants
d'origine franco-canudienne sont qua-
liflés pour voter aux élections d'avril,
~—Une femme du now de Cloutier, a

eu deux doigts de In main droite broyés
dans Jes rouages dune machine, ven-
dredi apros-undi.

; —Les amis de M. Josoph Latraverse,
de la rue Suyles, apprendront avec
chagrin qu'il s'est fracturé le bras en
tombaut surla glace, rue River,
Le Dr Houcher A réduit la fracture,

SANTE VIGOUREUSE

Sous l'influence du Trésor des nour
rices, des enfants maigres, noués, ucro-
fuleux, rachitique, ont recouvré une
santé vigoureuse; de plus il facilite la
pousse et lu percement des dontu. Prix
25 cents lu bouteille

  

—Chaussures pour homines, femmes
et enfants à des prix réduits chez S.
Carsley rue Notre-Dame.

 

 

—Pourquoi boites et se plaiudre
quand une bontellle de Æ cts du ** Hol*
loway'u Corn Cure” guérira infaillible-
ment vos corsa? Fusayez-le et vous ne
le regretterez pas.

 

—Pour les cors les vor-
rues,les oignons employez le
Wight's Corn & Wart Cure.
En vente chez les pharma-
ciens 25c la bouteille ou chez
J. H. Nault, Prop., 2249 rue
Notre-Dame.

 

 

EPASSANT TOUT PRECEDENT
Au dolà d'an quart domillions

puise 1 >

tie de la Loterie de l'Etat de la Leuisiane
Incorporée n islature pour dus Nas

déduontion eda charité, et ses franchises dé-
clarées être partio de In presente Constitution
de Fctat an 1674 var uu vote DOP otre
tan:

_ LES GRANDS TIRAGES EXTHAORDINAIRESON
lou somisannuellement (Juin et Lécomn)
et Jes GANDA Tinaexs Sr ent lie
avcllement, les dix autres mo Je{aunde. 9
tirages ont. leu eu puilia, à l'Acadésuls de Mu-
tique, Nouvelle Urisans Le

RENOMMER DEPUIS VINGT ANS POUR
N°1 KGRITE DE SKS TIRAQKS ET SA
PROMPTITUDEAPAYERLESPRIX

‘Nous cerlifions par les nréseniasque,
nous surveillerons les arrangeneniss
Juits pour lestirages menawels ef sewi-
annuels delaCie dela loleris delKtal
de la Louisiane, que nous gcrens et
contrôlons personnallement les lirayel
nous-mêmes el, que le lou est conduis
avec honnêteté, franchise ct bonnefoi

tous les intéressés; nous auiori-

     

sons ln Cie à 38 servir de ce certificat,
avec des fac-siinile de nos signalures
altachér '8 ses annonces,

 

Somimiyenises
Nous, lessoussignes, BaraldiBun-

és

HOTEL OANADIEN
DE CHIOAGO

‘Tour los touristes dovant visiter Onicago, ne
mauraleat mieux faire quede relon mat
tonant louie appartomeats dans lo de w

HOTEL FRANCHERE
Coin de Vernon Park sk min
de marchedu o:ut0&Ccage> Ais pros

LE SITE
do cot Hotel ost on no peut plus charmant,
Près de l'église eanadiPride villas dionne, fabmnt face werwne

«, près do deux dé
gauts Boule

0 of urPLAN EUROPÉEN
chun bilan moublées, rostaurent d

éloctrique, taldphonique ot

 

 

18-0 clase, worvico
tolégraphlque, Î'rix très modé
Sous lintendavce d .

clennemont do Montréal. mindame Coutu an
Attention partioultère aux h

des proprid! aires mêmes, aux hotes dol part
Invitation speciale aux canadiens.

L'adresser pour plus amples informations à

O. J. & G. FRANCHERE,
Cotæ des rues Halted et Harrison Chicago,

J. E. P. RACICOT
Nemédes Sa 1 Notre-dca! rages,[tid rus Notre-Dame Mon

nes, de toutes
les par les préparations

sui vautes :—

“Airop Pectoral", guvrit la Toux, ;

et Conanae oux, Bronchite

“CG ”, 2ASfaI Dispose ota
“Poudres ‘Foniques”, Kenforcit 1e Sang otles

“Onguent de Lorne”, gudrit lo Mal do Ma
rice.

“Spécifique"”, connu seuloment de J. P
Racicot. guarit ieVer Solitaire on 3hr

‘Pilules Magiques oPurgatit du Sang.
“Huilec Vcuarienns pour los Maladios se

crete
“Vi ur des Cheveux", empêche la tombe

cheveux et donne une coutour naturelle,

Que chacun prennent cn note ke REVÈDES
SAUVSAGESde

d. E P. RACICOT, 1444 RUE NOTRE-DAME
P, &—Nqus traitons par correspondance

Ulan

Soixante-et-Dix Ans
Lo remède du vinx Dr GORDON

pour kes Hommos,

    TY
DEBUT “ 2me MOISler MOIS

Le seul roméda au mand
donnes des résultats maglobre

an ui po man
do len donner » ue ale

IL EST INFAILUIBLE
HI œuérit Impuissance, la débit
nec nocturnes, ,J

mmulants, lo manque d'énerg
mieux de tête etfnsomnie. .

ous gagnez

10

à à troie ir .
six paquots $5. Envoyéspar la ponte me
vant lo montant. Kerjvez pour avair dos otrcu-
laires.

QUSENMEDECINE Ceo , Montréal
vente par J, T, Lyone, coin des rues

FrehrCathoBrpee ala des
ENCRESA.MAURIN

6 TOIRAY-MORIN, Successzur
L'ALULING

D'unejolie nuunoo bleus on écri.
vaut, tournant de sulteau noie
parfait,

LA EYRIENNE
f: seule donnant des ospics a
tes Pl@sivours mois après rés

LEXIXo SIECLE
Noir, 8xo, spalale Lac

'udilite ot les actos Doblles omy
BR Fncre doariate ot de tou
-o1tes posr l'écriture tea

; 9 En vente chez tons les Ifbrairoa
CL .en prrocapaux marchands

J.B. ROLLAND & FILS, Montréa’,
Zculs Agents pourle Cacada,

GEO. W.REED
COUVREUR

En Ardoise, en Métal et en Gravier
— AUSSI —

Marchand d'Arlicles uécesauires
pourlus toits
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PILOLES=BRISTOL
Palnitation  

 

    

   NEMehoreNEAN
Quasec, 9 février 1583

 

J. Q. LAVIOLETTE, 31. D,
217 rue des Cominissaires,

MONTRÉAL
CRER MONSIEUR,

d'éproure je desnin de vous déclarer nape avoir sauffert d'une bronchita de deux
anndos, fo suis enfin guorl, grice & volpe Ni sv do Téreben =

En 18 j'ai eu, quite bien d'autres, lu grippe, Ja famous grippe, avec des symptômes
bronchiques nencz nevéres. Depuis Jorgio ne ovssn) de tousser jusqu'à l'été suivant. Les
chaurs semblérent mettre un lermaco étatde charsJe pria ; t ec

nnvier 15/3 j'eus une nouvelle n ‘us de prinpu, et re mon Ancienne av
lus do viguour quo jamais. À l'été, juCPS veut wmals quaud lo froid reparut, bron.

10 w'antonça encore, où nericuse.
Durant tout ce tosupzia j'épuisat In eérie ordinairo den nwdecines brevotées et autres,

4 esque e fubriquaiainal-mête où quoj'acheusls chuzles pharmaciens
Rien n'y fit. Un jour je lus daue un journal l'annonce de votre Sirop de Terdbenthine et jo tus
payal le luxe d'un nouvel canal. la quatriemu boutelllo je m'apereus d'une amélioration
Assez notable ; mea crises detoux ‘Laient woins fréquentes et l'expoctoration, duvenue moirs
tonaco, so faisait avec plus do facitisé.

d'ul carquisned 6 me suigner eu décembre, et aujourd'hui Je me considère guéri, parfuite-
ment guéri. Je no tousse plus, et jy w'aperçois que mos brouches sont redevenuesce qu'olles
étaient avant l'invasion do la .ripne.

Vous pouves faire de cuitedotirn 'nsage Jue vous jugerez io plus utile à Ia cure d'autres
cs tracesDermonnes ches qui la grippo aurait laissé a conuyeuses qu'une bronchite

Chronique,
A J'ai bica l'honneur d'être,

Maopsleur le Docteur,
Votre très humblo et dévoué collègue,

N. BE. DIONNE, MD.

ACHETEZ VOTRE

PIANO
—— CHEZ—

C. W. LINDSAY,
—2270 ——

RUE SAINTE - CATHERINE

comptant oupaiements mensuels.

AGENCE COMMERCIALE
< L'UNION DUCREDIT

A. BERTIN & CIE
Collection par contrat d'abonnement depuis 50 doll. par année,

' donnant droit à des avances sur comptes remis.

 

 

     

 

 

Argent

 

 

 

 

ce DOC oN de factures, mémoires rormptes

|

DEPOTZ-6p % l'an d'intér\6 bonnes garanties

 

 

  

   

 

‘ pour planchers DEot,etc€ On. bore oom Ja [vont offerbrs pour les dopots d'arzeot quiJuters, pescronsaus les prie gugnés 788 ET 785 F 0 It iles dci petpourtous rabCond 4outdixg A domande; 03 810 pauc 6218

gui seront preésentés & nos caiswen.” 83 RUE RA "AVANCNdo0Apources pattoEaten TRADUCTIONService spécisl paar la tra
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875.009
20.002ne
8,000
5,000

i sond 20000

30 YRIX DE t 7 3 =samt. .

5&0 VIX DE 40 sont. 20,000
PRIX APPROXIMATIFS

100 PRIX DB 00 . nam
100 do Yee ont! 6,00.
Wo do dusont........... 4,000

DEUX PRIX TERMINANTS :
00 prixde $20 sont... 19,088
500 prix de 20eat. ie]
SWprix se montantà "ÉE65,463

PRIX DES BILLETS

Billet complet A $8 chaque, Doux cin-
quiémo, $2; Un cinquième. $1; Un
dixième, 500; Un vinxtième, 26e. :

Pour les Clubs : $55 de Billota pour $5)

Prtx spécial r Jes agonta. ere
P pon Agente demandée party 1)

IMPORTANT.

Envoyez l'argent par l'Ezprees. à nos
VraisPHAdo pas moins

e cinq dollars,

ns toutos les charges ctno leetnous paloro L argose us pal
rons d'a les Charges d pross es
Bifiecsotiaces do Prix expédiée axPour

respon AdrasscrPAUL CONRAD,
Nouvalte Orléans, Lo

complète et esponnes taaSompyato sta
Le con ayant réeceminent adoplé des Isle

bant l'usago des inalios à TOUTES les L3-
ries, nous nous sorvons dos Compagnios de

'Ixprees en répondant aux correspondants ob
enenvoyant dou Listes de Lrix
Los ‘Liston de Prixotflelollon scrond envoyéos

wr demande à tous lewAgentsLocaox.apres
aque © en quantité Q 0

ross FILANG DE POLLT,
ATTENTION- Lacharte actucllo dela Com.

pagniede la Loterto do la Louisiane qui fair
partiede In constitution de l'Etat ot
tion dela Gour savrème des atats-Unis,est
tn contrat inviolable ontre l'Htat et 1e Cainpar
enicde la Lotoric, restera en force, sous aim
porto quellos ciroonstances, Encoro cinq au
necs, jusqu'en 2805. |

uand vous achules un biliet de la Lotorie
dedHint de Ia Louisinae, voyez à 0e que ce
billet soit daté de la Nouvelle-Orléans ; que lo
riz tiré par son numéro soit payablo à ia
ouvelle-Orléans; qu'il soit sign Jar Paut

Conrad, président: qu'il porte à l'endon los si-
gnatures des agents géndranx: G. 1. Beauro-
x , A. Karly, ot L. Cabell ct qu'ils con.

Le eo ieniaracure “deJuraprésidente.nalos avec ROR,
Bose prompt paiement des prix réclamésa

comptoirs
“ya Tant de systemon [ntériecrs ot mi
nêtes sur le marché r invente desquuis
vendeursrecoivent d'énormes 6om: onsque
len acheteurs doivent y fairo attention, et ne
rotégor en InsfatantF3 avoir les BILLETS
KE LA LOTERIE D LOUISIANE ot pas

d'autres, rTls veulent avcir gs chance d'avoir
un prix comme Is chose est indiquée duns l'av-
nonés *Mcace, ezle et vous verrez

cxmuélloration Paaus la santé de vos
mir

SN)dd
= ZZ ENTEYES DE 8

àSE COMPTESnt LETTRES &f
PORTRAITSETC. 0

L.AD.MORISSETTE à
1593 NOTRE DAME MONT.
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 LA SOIF de L’OR
—Nos pauvres diables d'Islandais ! dit Morpaix. _
Ils se séparèrent alors Tous deux s'étaient compris comic s'ils eus-

sont échangé les demandes ct les répliques d’un long entretien. Au bout
de cinq autres minutes, ils revinrent. Murnaix dit:

—L'escurte n pris à droite. ,Ç .
—Ët los Smith à gauche, réplique Miguol. Soulement nes Irlandais

ne sont plus avec l’escurte ;
Pour preuve il montra un lambeau de vôtement d'enfant, ramass

sur la voie de gauche D'un boud Mornuix se mit eu selle
—J'ui mangé le pain de ce pauvre homme, dit-il ; Miguel est dans le

méuio cas que Wwoi: cela n'engage pas les autres Co
—Alors, s'éerin UGrelot indigné, si j'avais quelque chose à faire, on ne

me suivrait pas, moi ! Vous pataugez, mmunsieur le comte! oo
Son cheval tavacolait déjà derrière celui de Mornaix. Roger suivait,

disant:
—Encore unc aventure ! Quel scélérat de pays!
—Au galop ! commands Mornaix.
Le sable jaillit sous le sabot des chevaux. ; ;
—Moi qui ne suis pas docteur cu sauvagerie, dit Roger, je voudrais

bien un Lout d'explication. ;
—Mon bon, répliqua Mornaix, non sans uncertain orgueil de tuétier,

je vais té racanter ce qui s'est passé là-bas comme si j'avais assisté à la
cérémonie. Veille à lu piste, Miguel Owen, su feinme ct ses deux petits
enfants étaient dans la voiture de l’escorte: ti les as vus Counne moi,
—Je les ai vus
——Daus la saîle de l'Oiseau-Jaune, hier, Owen, ivre s'est vanté d'avoir

trouvé lo panier dorauges.
—Mon pauvre Yvon w'avait expliqus ee mot-13, dit Roger.
—Dès hier soir, Smith ot Cie avaient décidé qu’ils mangeraient les

oranges du uuif Paddy. Le trait de scie à été donné par les Smith. La
voiture de l’escorte a versé. On n'est arrêté pourtailler un autre essieu
et faire la collation ; Un dos petits à oté entraiué à l'écart : le père et la
tuère se sout séparés do Pescorte pour le ramener.. A moins ue ce no
soit tout uniment la tentation d’un coup du rhum. Une fois détournée
de Pescorte, In famille Irlandaise n'a eodts aux coquins yu'uue douzaine
de bourrades et quatre biillons solidement noués.
—Mais l’escorte ? vobjeetu Roger.
—L'escorte n'a pas le droit de s'arrêter. Si elle perd un voyageur ou

deux, ou quatre, elle fuit son rapport, ot tout est dit. C’est la loi. Les
Smith: passeront devant le mugistrat pour peu qu'ils soient pris. S'ils
passent devant le magistrat ils diront que los Bushrangers ont tmussa-
cré la famille d'Irlande Et comme personne ne se présentera pour
Corisigner les frais de l'enquête, l'affaire en resteru LA

—"Tiens, tiens! dit Roger, il y a de graves symptômes de civilisation
dans tout cela !
—Les études de notaire ne coûtent rien en Australie, patron, insi-

nua Grelot.
—Halte ! cria Miguel, qui avait pris les devants
Les trois autres s'arréterent aussitôt, immobiles comme des statues

équestres Daus le silence qui suivit, un cri vague, lointain, naquit et
mourut.
—À gauche, dans le bois! ordonna de loin le Malgache.
Avant d'obéir, Murnaix se pencha sur le garot de son cheval pour

examiner In trace des roues Cette trace, profondément emnpreinte duns
le sable, continuaït d'aller en ligne direte.
—Le char-d-bancs u suivi son chemin, dit Miguel qui arrivait au

galo ; ais une partie "des bandits est sous bois avec l'Irlandais et sa
amille.
C'était ici, conune presque partout eu Australie où les véritables

fourrés sont très-rares, Un sous-bois de mimosas, bus et touffus cume
un gazon, que surmontaient d'énormes baliveaux: enealyptus, bauksias
et gomuiers proprement dits, piqués dans ce tapis aussi droits que des
paratonnerres, À dix ou quinze mètres l’an de l'autre. Cela fuisait, à
première vue, l'effet d’un immense quincance planté ragulièrement
La vue pouvait aller très-loin là-dessous. galop y était possible,

sinon fucile. Nos quatre compagnons se lancèrent à fond de train dans
In direction indiquée par le Malguche. Ils formaient une largeligne,
atin d'éventer la piste Ce fut Grelot qui lu trouva au bout d’un quart
de mille, et qui, presque aussitôt après, onnouça la vue Un graupe de
cavaliers, courant à toute bride, se montrait en etfet vers le sud.
Un quart de mille encore, Grelot qui par hasard tenait la tête, poussa

un cri d'indignation, ponctué par le plus parisien de tous les jurons,
—Les gueux! dit-il de vais décrocher l'eufant : ne vous arrêtez pas.
Le petit Patrick, le fils d'Owen, était pendu pur les pieds aux bran-

ches d'un banksiu. Loin de s'arrêter. Mornaix, Miguel ot Roger enfoncè-
rent leurs éperous dans le ventre de leurs inuntures Roger était long à
ganimer; il n'aimuit pas les aventures; mais In vue du pauvre petit
avait fait refluer tout son sang vers son cœur. Il était pâle ; ses yeux
brûlaient : son{heval, cumme sil oût subi une sorte de inaguétisation,
rasait le sol comme-un oiseau.

Il prit In tête”Au bout de ciny ou six cents pas, à sou tour, il erin,
La petite fille d'Owen, attachée comme sou frère, peudait aux branches
d’un eucalyptus en fleurs. |
—Allez toujoura jothe tharge d'elle ! erin Roger.
Murnaix et Miguel bondirent en avant. La tactique des bandits sau-

tait aux yeux. Îls avaient voulu alentir d'autant la marche de ceux
qui les poursuivaient. ;

Unpli de terrain enchait en ce moment les fugitifs Grelot rejoiguib
Rogor. Les deux enfants ranimés se sourirent parmi leurs larmes
Un cri encore! c'était Miguel. Grelot ct Roger l’atteinirent et virent

que Kate, la femme d'Owen, était évanouie en travers de ses bras. On
avait trouvé Knte pendue comme les petits dont les douces voix lui
firent ouvrir lesyeux. Leur vue faillit Ia rendre faille.
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F. LEFIGE &  .………..........ÂLlocts

Venez en foule prendre part aux bénéfices que nous vous offrons. :

PORTES OUVERTES A 9 HEURES PRECISES,

CIE. 289 RUE ST-LAURENT.

—Owen!erin-t-ellecependant. Mon inari : Oh ! Lons chrétiens, sauvez
mon pauvre mari! i al

: Mornuix uvait maintenant quatre ou ciuy cents pas.davance. Ilpous-

sat furieusement son cheval, parce qu'il avait entendu des cris partan

CN d'un fourvé d’hextes bautes ct de ronees qui dénonçait la présence de

Pour une semaine, Grands Sacrifices de Nou-
veautés de la saison.

LUNDI, LE 13 COURANT

E D'UNE GRANDE VENTE A SACRIFICE
Job extraordinaire sur tout le stock

Réduction Spéciale pour la Premièra Jourade de cote GRANDE VENTE

LISEZ—ATTENTIVEMHENTLISEZ
50 doz. Sailor nouveauté du printemps seulement.............25 cts

Fleurs Françaises (Rose).........…......…...0.00000000000 QT *
Violet...........00000i000cce0cenes es ue ccec 0000000 ÀT

Job de Chapeaux en feutre pour une journée.................. § ©
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Ne manquez pas cette première semaine de vente vous sommes décider à en faire une des plus remar*

l'eau. Son revolver armé était dans sa main.
Les Lunentations de Kate attaquaient son oreille par derrière et

l’empéchaiont de saisir distinctement les sons qui auraient pu guider
sn marche. À deux outrois reprises, il s'était retourné surla selle,
implorunt le silence d'un geste énergique, mais faire qu'une femme
d'Irlande se tuise est chose impossible, surtout quand son mari n'est

s là!
Pato versait des torrents de larmes sincéres ; mais profitait abondams
ment de l'abseucu d'Owen, ih d'ordinaire abusuit de son autorité pour
monopaliser lo bavardage. lo s'en donnait à perdre le souffle, hurlaut
d’une voix désolée : ;
—Mon wari! Rendez-uvi mon mari, mes chrétiens! H s’enivre plus

souvent que tous les jours, quand il peut, lo pécheur! Il jure comme
un puïen et babsa pauvre femme; mais c'est lui qui à l'argont dans sa

ceinture, et je ven retrouverais pas encore un paroil! Ah! mes amis!
voyez la poiue d'une veuve! Ah! mes enfauts orphelins, criez pour
votre père !
te elle disaït encore bien d'autres choses.

étairt d'Irlande, ne demandaient pas mieux que de miauter.
Mornaix quitta tout À coup la ligne qu'il suivait pour faire un cre-

chet sur la droite, Il n'avait pas abande”-né la piste un seul instant et
la piste se coupait clle-m&ue à angle droit. Co mouvement le rappro-
cha de ses compagnons, ct en passant, il leur cria:
—'Au nom du diable, répeudez-là!
Nul ua peut savoir si Kate eût réduit ses sauveurs à cotte terrible

extrémité. Au moment même où la voix vibrante de Mornaix traversait
l'espace, doux coups de feu retentirent dans les broussailles voisines,
et un homme, un gibier plutôt, s'élançant hors du fourré, prit chasse
avec uno remarquable vélocité. Ce n’est pas à son costume qu'on aurait
pu reconnaître le pauvre Owen, cur les haillons qui le couvraieut
naguère avaient en grand partic disparu: c'était à sa crinière énorme,
dramatiquement ébouriftée, et sous laquelle sa face maigre et pâle, rava-
éo parIa terreur, atteignait à un offrayant comique agitait ses bras

demi-nus en moulinets extravagants,il eriait:
—Arrah ! Bedarrah ! ma Bouchal ! Och : och! ych!
Et il faut noter ici que la prononciation celtique de cette dornière

interjection va cbereher au fond de la gorge le rile particulier aux
malades du croup. Il soufflait, il renaclait comme uno bête fauve; ct ses
longues jombes maigres détaluient à miraclo.
Kato so débattait dans les brns do Miguel et faisait écarter son che-

val, Trois tétes so montrérent dans les broussnilles: trois tates d'hom-
mes à pied. Aucun des frives Smith no parut Une demi-douzaine do
détonatious éclatèrent sous bois Owen bondit comme uu cerf blessé.
—Arrête | lui eria Mornaix.

Eb les enfants, qui

(A continuer: 
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HOTEL DE VILLE
Comité des inondations

Ce comité s'est réuni hier sous la
mwré-idence de l’échevin |Wilson.
tuient présenta: les échevins Dage-

Mais, Tansey, Clendinneng, Keunedy,
Blevenson et Préfontaine.
Les estimés pour l’anuée courante

sont exuiminés eu détail; l'année der-
nière, $14,188 ont 616 dépensdes, mais
cotte année le comité demande un sup-
plémeut de 819,050 dont 85.040 pour
transformerles combles des statious de
pompes en logements pour les Ingé-
Bieurs, afin de pouvoir se dispenser des
Hardiens actuels, Par ce moyen, les
85,000 serniont récupérées en trois ane,
On s'occujs ensuite do In construe-

tion du tunnel dela rue Brock : M. St
Qeorge estime qu'il coûtera $193,000,
tnais on s’ap-rçoit que 840,000 ont déjà
316 affectées à l'emprunt du buvre pour
d'élargissement de la rue Benudry, de
la rue Craig à In rue Notre-Dame pour
l'entrée du tunnel,

11 u été finulement décidé de faire un
rapport nu conseil recommandant que
to montant soit portés à l'emprunt or-
dinaire et accordant les $163,000 pour le
tunnel,

AFFAIRES MUNICIPALES
Le cowité de police doit se réunir,

cot uprès-inidi à 2.30 heures,

INSPECTION ANNUKLLYE
Cet après-midi, le comité de l'eau, le
surintendant de l'aqueduc et plusieurs
invités feront l'inspection annuelle dus
bâtisses uppartenant à l'aqueduc de
Montréal,

COMITE DE LA LUNIKRE

Le comité do la lumière s’est réuni
ce matin A 11,16 heures, sous ia prési-
deuce de l'échevin Stenrus ; les autres
échevins étaient Préfontaine.
Costigan, Marsoluls et Nolan.
© On a soutuis un vieux compto de In
compagnie du gaz daté du 31 octobre
1885 et reclamant $883.65.

Elle donne pour excuse que ce comp-
t'avait été oublié dans les cartons de
14 compagnie,
Vulu prescription de ce compte, il

u éléau panier, =
Le surintendant, pour Ja lumière,

A. Baxter, demands SIZOU0 pour 25
nouvelles jlainpes  incandescentes À
8121,10 par nnnée, plus une nugmenta-
tion du salaire de $350 pour le sous su.
vintendnot,
Lu villo palera pour son éclairage

d'après lo nouveuv contrat $120,082
par année plus $13,200 pour 285 bocs de
az
5 L'échevin Rrinvillo a attiré l’utten-
tion du comité sur la clause sixième
du contrat entto lu ville ot la compa-
Rnie du guz.
D'après cette clause, la ville a le

droit depuis le ler uini 180$, do detuan-
ler dos soumissions pour l'éclairage de
la ville pas le gaz.
La séunce n'a duré qu’un

d'heure.
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Jugement u été rendu, hier matin,
dans In cause du Oudoret contre St
Gormain ot lo défendeur « été condam-
né. Les deux parties sont do la Oôte
St Antoine. Iis'aglssnit de la cons-
truction d'un mur.

SANCHE V8 LA MUNICIPALITK DU
COTEAU ST LOUIS

On a commencé lo procès de Sancho
contro la municipalité du Côteau St
Louis, Il sugit d'une poursuite on
domimnges du 5200 pour fausse arres-
tation.
Dans In nuit du 23 au 28 mail dernior,

le demandons fut arrôté par le cons.
~~ _table Tétreault pour désobéissunco À ln

police qui lui ordonnait d'évacuer ln
salle municipale où se donnait une
foto duis. Le lendemain, le procès
out liou et Sanche fut acquitté,
Aujourd'hui, 11 réclame 376 qu’il n

déponsés pour ge défendre, plus $126
de dommages pour fausse arrestation.

KLKCTION CONTESTÉE

MM. Guolfrion, Dorion et Cis ont
rouparu, hier, pour l'écheviu Iuun-
bray, dont Pélection est contestée.
MM. Roy et Ethier plaident pour la
oitd. MM. Madore ¢t Larochelle sout
les Avocuts du pétitionnaire.

BATAILLE AVEC UN CHAT SAUVACE

M, Marcelin Côté, de l'Ile Verte, le
chasseur bieu connu, fuit une capture
extraordinaire l'autre jour ot celn, sans
te vouloir,
Entendant un bruit anormal daus sa

grange, il alla voir ce qu'il e'y passait
ot il fut très étonné de voir un'des
chats de la wnison aux prises avec un
énorme lynx où loup-cervier.
M. Côté prit une fourche et tarda

l'animal à plusieurs reprises. Co n'est
qu'au bout d'un quart d'heure qu’il
réunsit À lo tuer.

Il à apporté le lynx on ville pourle
faire empuillor ot les amntours de
chasse peuvent voir lo lyux à l’hôtel
Rienduau, où M. Côté dumeure en cu
moment.

 

 

La compagnie du gas

Les actionnaires de In compagnie du
<i t le renouvellement de

eur charte à Ia prochaine session de la
législature provinciale. L'été prochain,
l'ouvrage commencera d’après un nou-
veau plan et la lumière produite ne
sera pas comparable nux lumières
actuelles, A cause do sa clarté vivo et
brillante.

Affaire Shoppard

Ou continue l'enquête daus cette af.
faire. Nombre de témoins déposent
contre eux. C'est toujours la môme
chose : tous ont payé pour des places
qu’ils n'ont point eu.
Finalement la cause fut portés de-

vant les grands jurés qui étaiont en
session, hier, ot trols ** true bills” out
été portés contre eux ; deux pour cons-
irntion et le troisième pour obtention
‘argent Poux de faux prétextes.
L'avocat des accusés, M. Greenshielde

demande à la cour du vouloir bien ad-
mettrs un des accusés, AU moins, A
caution; cette detuande est prise en
délibéré. ;
+ Les trois accusés, qui plaident non
coupables, subiront leur procès le
courant.

Au Cercle Ville Mario

Hier solr, dans ce jeune cénacle des
lettres, mngnifique séance. L'axsis-
tance nombreuse et choisio a surtout
ehuleureusom:nt applandi la contd.
rence de M. C6- madnctour en chef
du Moniterr deu t'aiumerce. Traitant,
Avec la compétence qu'on lui sait, de
“l'épargne et du travail” notre an-
«ant confrère a su donner des aperçus
justes et logiques de In situation éco-
Romique de notre pays, on général. et
de notre nationalité canadienne-fran-

lee, en particulier, Il n cu dos élans
e patriotisme, prophétisant]| à notre

race du superbes destins, et à cette fin
engageant In jeuucsse à y aller de
généroux offorts.
Dans la discussion sur le ‘ vote obli-
atoire,* MM. Bazin et Archambault,
E, D., se sont fait remarquer par ia

lidité due leur argumentation. MM.
ranger et Perron, aussi E, E. D,,

ar la chaleur de leur improvisation,
Le compliments à M, Rivest, E. E D.
pour sa récitation : L'Enfant du pau-
vre d’Edouard Turquety.
Nous félivitons le Cercle Ville-Marie

st lui souhaitons des succès toujours
aussi complets dans ses juutes litté-
aires,

  

COUR CRIMINELLE
On a continu, bier, le procds de Jo-

seph Chiquette, accusé de viol. Il nous
est naturellement impossiblede publier
les témoignages rendus jusqu'A pré-
sont dans cetto causo,
Honuté Sabourin, accusé d'assaut

sur uu decfetnbloyés do lu ‘* Montréal
Brewing Cowpany' a été appelé
wale n'a pas répondu à son nom; ses
cautionnement au montant de $800 ont
été forfaits à la deswvaude deu l'avocat
do la couronne, L'un des cautions a
dit qu'il avait conduit 1e prisonnier à lu
cour À l'ouverture du terme lo ler
wars et qu'il se croyait par conséquent
libéré de touts obligation. Le juge lui
fit remarguor qu'il devait prendre des
procédures judiciaires pour le recouvre-
ment de son argent,
A 3 heures lee grands jurés présen-

tent los accusations suivantes Comme
fondées: Charles Roy, assaut grave,
(2 accusations), Jéréwie Pritmeau,
Amédée Murion, Henri Saint Jean et
Pierre Geoffrion, vol, Menri Perreuult,
tenir un lieu de rendez-vous pour
des fins imworales, Willian Allen
Sheppard senior, William Allen Shep-
pard junior, et Charles Hamilton,
conspiration dans le but de frauder (3
accusations) ct comme non fondées.
‘Pierre Lacroix, parjurez Hormidas
Dunugon, vefus du pourvoir (2 accusa-
tions); Modeste Solon et Augustin
Langlois, pour appropriution illégaie,
Les grande jurés sont ensuito lihdrds,
Lu cause de Ohiquette se continue

aujourd’hui,

COUR DE POLICE
Le conatable Lambert n arrôté hier

à 2 heures, un employé du chemin de
fer du Pacilique Canadien, à la Quro du
Mile-End; il est accusé d’avoir détour-
nd §42. Cet guploys, nommé Rornéo
Moule, est Agé de 25ann et demueure rue
St Laurent. Il plaide coupuble et
l'enquête à coumencé aujourd'hui.
—Antoine Boulé, âgé de 19 ann, à été

arrôté hier après midi, vers 54 heures
ar les conatabiles Lacasse et Boisclair ;
était employé àlacongrégationNotre-
Dune et il en a profité pour s'emparer
d’un pardessue, d’un casque et d'une
valise appartenant au jeune Fournier
élève de l'établissement. Boulé plaide
coupable et lu sentence sera rendue le
18 courant,
—Un nowmé Joseph Latulipe a été

arrêté hier sur !n rue Jacques Cartler,
pour vagaLondage. Son procès est fixé à
mercredi,

AU RECORDER

Bur les weizo nos que nous avons re-
lovés ce matin vur In liste, nous remar-
quons les suivants :
—Mary Kelly, Agéo de 26 ans, a été

rôtée hier soir à 1U heures par le cons-
table Roy pour ivresse ot tapago dans
la rue SL Laurent ; elle a 6té coudamn-
nés À 85 où 3 mois,
—Juliu Benoît, Agéo de 42 ana, était

ivre hier soir, -sur la rue Jacques.
Cartier, vers 8} heures et comme elle
faisait du tæpuge, le constablo la con-
suisit uu poste, Son escapade lui à valu
une condamnation de $5 ou un mois de
prison,
—James Robinson, Agé do 50 ans,

journalier, demourant rue St aul, a
ôté arrdtd hier soir À 44 heures, pour
ivresse ; il n été condumné à $doul
mois,
—Daniel Mackay, cocher, demeurant

rue Prince, n été arrôté à 104 heures
hier soir por les constables Jefferson et
Craig ; il était ivre et conduisait sa
voiture à tort ou A travers, rue du
Fort. Celn lui coûte 33 ou 10 jours.

PERSONNEL

 

 

Sout descendus à l'hôtel Rt- NnKAU :
Dnguay, Terrebonne ; A. de

Varennes, Johu O'Flaerty, Québec ;
W. A. Scott, St Jérôme ; 1. Becker,
Ham Iton; M. Landrevillo 6L sa femme,
Ottawa ; RR. P. do Laronde, 8t André;
Juseph Gauthier, Laurentides,

"Décès
Le grand connétable Bissonnette part

ce soir pour Ottawa pour assister aux
funérailles de sa petite-fille, enfant de
M. 1, A. Bissonuetle, du département
do l'auditeur général

J. 0. J.

Vol avec effraction

Dus voleurs inconnus se sont intro-
duits dnus l'établissement de M. Myers,
dans In bâtisse Mitchell, rue Craig, et
r ont Volé sopt habite. Le détective
avrett & l'affaire où mniu et espère

découvrir sous peu les malfaiteurs,

Récompensé

M. A. Dounldson, de la Pointe St
Charles, à reçu une lettre du maire
l'invitant A se présenter à 3 heures
lundi après-midi, pour recevoir une
médaille cotnme réeomw pense de sa bra-
voure lors du naufrage du Minne-wu-
wa, l'été dernier.

 

Le contrat «st en foros

Le contrat de la compagnie des
chars urbains et en vigueur,
Lo ivaire l’a sigué et Maintenant MM.
L. J. Forget ot Lusher, en présence
d’un notaire, ont apposé leur signature,
La ville sera payée de ses 4 OU sur les
recettes. à pattie du ler soptembre dore
nier.

 

L'Association des architectes

Les architectectes ont eu leur diuer
annuel, au St Lawrence Hall. Après
ces agapes on a tenu dans leu salles de
l'Assoclation une grande ausemblée À
laquelle M. A. H. Taylor a fait une
conférence sur l'Abbaye de Wostmins-
ter. M. Roy présidait cette réunion.

 

Monument Maisonneuve

Une nssemblée du comité du monu-
went Maisonneuve & eu liou hier apods-
midi dans les bureaux du juge l’agnue-
lo, mais vu le manque de quorum, I'as-
seimnblée a été ajouruée À mercredi pro-
chain. Erniént présents : l’ex-échevin
Rolland, Vicomte de la Barthe, M. R,
U. McLacblan et le Dr J. L Loprohon.

Union Bt. Joseph de St. Henri

Demain à la nouvelle égliso Ste-Eti-
zabeth de St, Henri, l'Union St, Joseph
célèbrera sa fête patronale. Mgr de
Moutrdal assistera À la messe. Il y
aura procession à travers lus villes de
St Henri ot Ste. Ounégondeat défilera

r les rues suivantes, Notre-Dame,
urgeon, St. Ambroise, Rose de Lima,

Notre-Dame, Vinet, St-Jacques, St-
Pierre, St. Antoine et Gareau, avant la
messe ot après la messe par les rues
Notre-Dame, Ste, Marguerite, St. Am.
broise, St, Philippe et St, Joseph jus.
qu'à l'hôtel de Ville oùdes discours

 

soront prononcés,
Mardi prochain à l'occasion de la fête

une soi dramatique sera donnée à
l'Hôtel de Ville de St, Heurl,

L'élargissement dels rue Notre-Dame 9

Les réparations de in rue Notre-
Dame preudrunt deux ans avant d'être
complétées.» Les commissaires d’expro-
priations pour la rue Notre-Dame, est
et ouest, commenceront leurs séances
vers le ler avril et elles coutinueront
durant tout l'été.
Oette expropriation e'étendra du

Carré  Ohabuillez jusqu'aux limites
ouest de la ville. On croit que le rap-
port des cowumissaires sera prêt au
moiride déceinb
formules durant l'hiver et de commen-
cer les démolitions au commencement
dv wali 1891,

 

 fin de torminer les ‘ 

AFFAIREFORTIN
SUITE DE L'ENQUÊTE

Le témoignage duDocteur LeBel

DEPOSITION DUDR GARNEAU
(Fin dela séance d'hier après-midi.)

Si Ernest Fortin m'avait dit avoir vu
sa belle-tuère tirer uns flole de ea po-
che eùen verser le contenu dans un
verre pour le donner au :alade, nous
aurions certainement fait des perqui-
sitions ot nous aurions examiné de
plus prèv. Je mo suis trouvé satiofait
de la répouse de madame Fortin, à
suvoir que c’était du brandy dans de
l'eau qu'elle lui avait donnée.
En ma présence, le défunt ne s'est

Los plaint d’autres souffrances que
celles qu'on rencontre ordinairement
chez les malades qui sont atteints
d'inflammation des poumons, Lersque
jai quitté le tualade sur les 4 heures de
après-midi, j'ai cru qu’il vivrait encore
deux ou trois heures,
Je n'ai pas fait de recherches minu-

tleuses, parce que le jour de la mort, il
n'y avalt rien qui me fit soupçonner
quoi que ce soit.
La persistance avec laquelle madame

Fortin s'obatinait & empéehor son wari
eur son lit de mort, de manifester ses
dernières volontés, à pu m’induiro à
faire, le soir de lu mort, dans la maison
d'Ernest Fortin, cette remargan quo
madame Fortin pourrait bien être
punle ; que le bon Dieu la punirait.
Question par M. Blais, juré--Quand
Ernest Fortin vous à parlé du dernier
breuvage que madame Fortin avait
donné au malade, Avez-vous oxaminé
le malade?
EL Oui.
Q Avez-vous trouvé du changement

chez le malade ?
R. Je Ini ai demandé s'il avait pris

quelque chose de fort pour le brûler,
ajoutant qu'il serait utile pour lui de
prendre autre chose pour amoindrir
‘effet de l'autre breuvage et lui per-
mettre de continuer son testament, Il
répondit: “Je no prends rien et je ne
signe rion,”

. Avalit-il a bonne roconnaissance?
R. Qui. >

DEPOSITION DU DR GARNEAU

Le Dr Joseph Garneau dit: Je con-
nais lu prisonnière et je connaissais
feu Aldéric Fortin chez qui j'ai été
appelé vers le 21 décembre dernier pour
une consultation. À mon arrivée, j'ai
rencontré le Dr Lebel qui m'a dit que
M. Fortin souffrait d’uno affection des
potmone Je suis allé voir le malade
qui râlait aux deux mouvemonts de la
respiration.

Il avait la figure violacée et la peau
était couverte de sueurs abondantes.
La langue était presque sèche, lo pouls
très rapide et petit.
Sur ma dewnande il à répondu d'une

voix entrecoupée qu’il souffrait d’op-
pression et s'est platnt qu’il ne pouvait
sas expactoret, Après avoir continué
‘examen extérieur, je suis descendu
duns une petite salle attenant au corri-
dor et là je me suis consulté avec le
Dr Lebel et nous avons spécifié lo trai-
toment à suivre. Une prescription quo
nous avons donnée mentionnait du
carbonate d’amoniac,de l'extrait fluide
du sénaga. et du l’eau, Ce remède de-
vait être administré par cuilléréo à
soupe de quatre en quatre heures.
Entre ces doscs de remède une petite
dose de brandy et d'eau,
Le Dr Lebelta demandé mon opi-

union et jo lui ai répondu que vu son
état actuel et son fge avancé, M.
Fortin était fini. C'était une question
d'heures, À moins toutefois que le trai-
tement ordonné opérât un peu de
réaction.

J'ai aussi ordonné l'application de
cataplaumez. Le Dr Lebel me dit slors :
Vous allez avertir la famille ; il pour-
rait y avoir des arrangements à faire,
et C'est limportant, Jui répondu : *Tris
bien.”
Ila alors appelé les membres de la

famille. Un instant après il entra avec
M. Ernest Fortin, le témoin entendu.
Il ino dit : Voici, docteur le fils du ma-
lade, dites ce que vous avez à dire.
Alors m'adressant à M. Fortin, je lui

dis : 1uonsieur, votre père estfini, je ne
crois pas qu’il en revienne. A sa de-
mande, in répoudu que mon impres-
sion était que le malade ne passerait
pas la journée du lendemain.
Je suis ensuite alld à la chambre

de M. Fortin que j'ui prévenu de sa
mort prochaine. Il a répondu qu'il s'y
attendait. Je suis ensuite allé chez
nous et je ne l'ai pas revu vivant. À
5 heures, l'enquête est ajournde A mer-
credi prochain à 9 heures du watin,

L'ANALYSE DES VISCERES
L’honorable procureur-général cst

arrivé bier après-midi par le traiu du
Pacifique.
Son secrétnire lui a remis la lettre du

coroner Belleau demandant l'analyse
dos viscéres,
Le procureur général à Iimmédiate-

ment fait counaitre au coroner qu'il
chargeait MM. les docteurs Fisel et
Vallée do faire cette analyse.
Le coroner s'est immédiatement

rendu à la résidence de ces messieurs
pour faire part des ordres du procu-
reur-général.
Ce matin les deux analistes se sont

rendus chez M. le Dr O. E. Lemieux,
qui leur a remis les bocaux sceiles con-
tenant les viacères.

Boulanger peu scrupulenx

Le chef de police de Ste Cunédgonde
& saisi hier quarante pains chez un
boulanger nommé Télesphore St Jean.
Le chef dit que ces palus, supposée
poser six livres, n’en pesalent que
quatre et demie où cinq.

Il y a déjà quelque temps que ce
comuierce existe dans la localité. Les
pains confisqués ont été donnés à la
société de St Vincont de Paul.

Le pont dela rue Wellington

Treize cents hommes, employés au-
nravant aux moulins fermés aujour-
hui par le retrait des eaux, sont em-
noyés au pont Wellington. Le surin-
ndant, M. Edward ennedy, a, deux

buts, en employant autant d'hommes,
finir les travaux au plus tôt et donner
de l'ouvrage aux ouvriers sans emploi.
Grâce à cetteattention 1] y aura peu
de soutfrances causées par le creuse-
ment du canal.

 

Club Conservateur

Il y aura lundi soir, scance régulière
de ce club. À ses ealles 71A, rue St-Jac-
vues au-dessus des hureaux de * La
ress,” Oette séance proiet d'être

três intéressante. Faut-il abolir le
Conseil Législatif ? sera le sujet de la
discussion.
Tous les jeunes conservateurs sont

invitésà y assister, VÂ qu'on s’occu-
ra aussi de l’organisation finale lu
arlement-Modèle.

Par ordre,
A. À. MoNpon,

Secrétaire:

Répertoire Verande

Quivze cents exemplaires du Réper-
toire Vérande vendus en dix semaines.
Hâtex-vous de vous procurer co chan-
“antaler coutiques Avant que l'édition
rank eptisde, Prix 25 ats ches l'éditeur
Edwoud Handy, 1637, vue Notre
Dawe. 58—lk, 13

 

 

INCENDIE CONSIDERABLE A BOSTON
PLUSIEURS PERTES DE VIE

Plusiours milliers de piaatres de proprié-
tés séduites en osudres

Boston, Il—Un des incendies les plus
tersibles dans l’histoire de Boston, et
qui rappelle par ses désustres celuia
eûtlieu le jourd'action de grace, en 1 ,
dans le mômedistrict, à éclaté quelques
Minutes après quatre heures, hier
après-midi, et avant qu’on fût parve-
nu À s’en rendre maître, il avait détruit
lusieurs des magnifiques bâtiases cons-
ruites récamment ot estimées à $4,-

500,000 ; après avoir fait plusieurs vic-
times dont on estime le nombre & 30,
Vers quatre heures, hier après-tnidi,

On sonna une alarme à l'avertisseur 52,
suivie bientôt d’une deuxième ot troi-
sième alarme. Le feu venaitde se décla-
rer dans le département de jouets de la
compagnie Motace l’atridge, qui occu-
e lu cinquième et sixième étage de la
Atisse à sept étages située au cuin des

rues Essex et Lincoln. et appartenant
PF, L Ames. Lu cause de l'incendie est
un mystère jusqu'à présent, mais
d'après plusieurs personnes qui étaient
dans le magasin au moment de l'incen-
die, on est porté à croire que l'on à
affaire à un incendiaire. Les flammes
se propagèrent avec une incroyable
rapidité et en Juriauce, winutes, tout
l'intérieur de l'édifice n'était qu’un bra-
sier. Plusieurs employés de {à compa-
Kuie qui travaillaient aux étages supé-
tieurs eurent le passage coupé par les
flammes ; alors comnenga un sauve-
qui-peut général, les uns s'échappèrent
par les toits, les autres des-
cendirent le long des poteaux
de télégraphe, quelques-uns, ne sachant
ou donner de In tôte se précipitèrent à
travers les chassis du sixième ou hui-
tième étage et furent réduits en char-
pile, d'autres tombèrent dans le brasier
ou furent suffoqués par lu fumée. On
estime à 30 le nombre des victimes de
ce désastroux incendie qui demeurera
longtemps gravé dans lu mémuire dus
Bostounais,
La brigade entière de la ville aidée

par celles de Somerville, Cambridge,
Newton, Quincy et Brockton ont fait
des prodiges de valeur. :
Les morts ont été transportés à l’hô-

pital. Ce sont: Un inconnu, Âgé d'en-
viron 25 ans, qu'on suppose être Fred
Mendowcraft, 46 rue Chesnut, d’après
une carte trouvée dans sa poche ; Ro-
bert J. Restaux, 25 ans. de Charles-
town.
Une fille trop défigurée pour être

identifiée ; Léonidas Ii, Redpath, war-
chand, mort à l'hôpital,

Il y a environ 30 À 40 autres blessés
dont plusienrs gridvement et dont on
craint pourla vie.
Les principales bâtisses brûlées sont

celles de MM. Ames iincoln, les Nos
64, 98, 70, 74, 76 6L 80 rue Lincoln et le
No 135 do la reu Essex,

L'hôtel United States a été beaucoup
endommagé.

Plusieurs personnes ont été sauvées
en sautant danse les filets que tenaient
les pompiers ct les houwmes de police.
La scène du feu, vue de loin, étant

mugnifique. Une épaisse fumée cou-
vrait cette partie de la ville et la nuit
venue, les flummes répandaient auloin
une vive clarté qui ressemblaient À l'é-
ruption d'un volcan.
Durant l'incendie de ln bâtisse de

Ames, plurieurs explosions eurent lieu
ui s’entremôlaient avec les comman-
ements des chofs des différents dépar-

ments de feu etle craquement des murs
ui s'effoudraient subitementau milieu
ea clamours de la population rassem-

blée en grand nomb e autour de la con-
flagration. La police a été admirable.
Les fils télégraphiques, comme tou-
jours, nuisent aux pompiers.
[es employés des manufactures adja-

centes quittèrent l'ouvrage et les pro-
priétaires se préparaient à déménager
eurs marchandises,
On estitpe les pertes à $4,600,000 et

les assurances & $4,000,000,
Cette incendie est le plus considé-

rable dont Boston a été témoin depuis

UNION CATHOLIQUE

M. Charics Thibault

Dimaucho prochain, à % heures,
l'Union Catholique aura le plaisir
d'entendre une conférence de N. Char-
les Thibault, notre orateur populaire.
Nous comptons sur une assistance

nombreuse. Comumic toujours, l'admis-
sion ent gratuito,

CLÉOPUAS LAMOTHE,
Secrétaire.

—M. Azarie Jodoin, No 1692 rue St-
Jacques, Ste Cunégonde. dit: “gai
vouffert, pendant longtemps d'une

 

bronchite dont j'ai été guéri par le
Sirop, de Térébenthine du Dr vio-
ette.” .

—La meilleure place pour acheter vos
Pardessus de Printemps, et Iabille
ments pour llommues, Jeunes Gens
et enfants, en grande variété. Voyez-
les et vous serez étonnés comnie vous
pouvez vous habiller à grand bon mar-
ché chez L. Blanchet, Marchand Tail-
leur, 10 ruc St Laurent, 88.2

 

Il ne manque jamais son effot

Toutes les personnes qui ont adopté
le traitement du Baume Rhumal pour
la guérison d’un rhume opisiâtre ou
d'une bronchite tenace, ont dû leur
guérison radicale au célèbre remède
rançais, aiusi que l'atteste une volu-
mineuse correspondance. 25c le flacon
de 20 doses. 57-3

LE TRESOR DES NOURRIORS.
Dans son origine, il ne tut composé

que pour ôtre administré aux enfants
comme calmant, mala Pexpériencee a
trouvé qu'il détruit les vents, régula-
rise les selles, arrête les vomissements
et la diarrhée, il prévient aussi les con-
vulsions qui moissonnent chaque année
un si grand nombre d’e:ifants En
vente partout, prix, 25 cents la bou-
ville.

— Grande ouverture. L. Blanchet,
Marchand Taillour, 19 rue 8t Laurent,
à le plaisir d'annoncer à ses pratiques
et au public qu'il vient de recevoir son
importation du printemps Le plus
heau choix de Ticeeds que vous puissiez
voir. Une visite vous est sollicitde
avant de placer votre commande,

 

—Envoyez-moi 10 cents et

je vous enverrat 25 belles
cartes de visite imprimées à
votre nom. Fcrivez de suite,
car cotte offre est limitée.
Adressez W. H Gagné, bt.
Justin. Co. Maskinongé, pro-
vince de Québec. 55-2m’s

 

—Pour les” cors, les ver-
rues,les oignons employezle
Wight's Corn & Wart Cure.
En vente chez les pharma-
ciens 25c lu bouteille ouchez
J. H. Nault, Prop, £449 rue
Notre-Dame.

—Ou paut se procurer des wantorux
impermeables pour dames, duiuniselles
et enfunts chez 8, Carsley. Toutes
graudeurs et tous prix,

 

 

LA LOTERIE MONT-ROYAL |

$2009.00 pour 19cents

” Odilon Rodrigue est un tout jeune
homive, exerçant le métier de barbler,
quand le peut. Depuis plusieurs
mois Îl était sans emploi, et ne trouvait
guère qu’une fois par semaine, chez M.
Benoit, barbler, rue Notre- Dame, In
chanced’interrompre ce chomage forcé.
Comment a-t-il pu éconumiser 10 cte

pour s'acheter un billet de loterie? La
question imports peu. Mais ce qui est
intéressant À noter c’est qu'avec cet
unique 10 cts, Odilon Rodrigue a gagué
le gros lot de 82000.00 au tirage du 7
mars courant à lu Loterie Mont-Royal,
Voilà un jeune homme qui, hier,

n'avait pas d'emploi et qui, uujourd'hui
dumande des apprentis

PARC SOHMER

Dimanche,14 Mars

(Après-midi de 3 A 5 heures ; soir de 8
4 10 heures.)

Madume Mounier célèbre contralto,
M. Dethurelns Caryton, tous deux de
l'Opéra de Paris, et venant de termi-
ner un brillant engagement au grand
Opera dela Nouvelle Orléans, Mlle
Laumberty chanteuse légère de l'Eldo-
rado de Paris,
EMILE BuTAT tenor; R, BAILARD,

basse chantante. Changemeut de pro-
gramme à chique représentation. Ad-
mission seulement 10 cents. Durant ces
concerts il ne sera pas permis de fumer
dansles sièxes d'orchestre. Ilendez-vous
à bonne heure. 8--56

 

 

—Une dame à Syracuse écrit: Du-
rant sept ans, avant de prendre le
**Vegetable Discovery de Northrop et
Lyman,” jul souffert d’une maladie
dont uotre suxe est sujet. Je pouvais à
peine marcher, où me tenir sur les
rieds quelques minutes, sans me sentir
utiguée, mais maintenant, je le dis
avec gratitude, je puis marcher doux
milles sans le moindre inconvénient.
Ce remède n'a pas son égal pour la
maladie des femmes.

Immenses réductions
sur tout notre grand stock de four-
rures avantla fin du commerce d'hiver
chez Chus. Desjardins et Cle, 1637 Ste
Catherine ot 193) Notre-Dame.

no

Vente des billets de Jim Corbett

La vente des billets pour la grande
représentation donnée par Jim Cor-
bett et sa compagnie au Parc Sulimer,
le $ avril prochain, coumencera lundi.
le 20 mars à 10 heures du tatin, au
Musée Lasalle, 1683 rue Notre-Dame.
Sièges réservés: $2.00, $1.60, $1.00,

Admission : bUc. 57-2

Dr HORACE PEPIN, Dentiste,

No 162 rue Saint-Laurent. Satisfac-
tion gurantio pour tous ouvages tels
que: Dentiers, obturations (ploumbages)
traitements des gencives—Dents émail.
lées, (nettoyée ). Extraction sans dou-
leur, 3-1 an

 
 

DR F. X. TRUDEL
318 RUX CRÂAIG, Carré Viger, Montréal

CON: TATION: Matin, 8 & 10 heures,
Ap Ace di, 1A 3 heures, Bolr, 64 10 heures,
Tols phone Boii 1734

—LA—

PHARMACIE PROFESSIONNELLE
Dispensaire exc'usivoment consacré aux

prescriptions, et aux oxigonocs de
1e chambro du malade.

 

 

 

J'ai onvort au centre de lu ville, coln dew rucs
Sto-Catherine ot St Urbain. une pharmacie,
véritable, mais oxcin-ivo ot profee-fonncllo, on
jo consacreral personnellement tout inon temps
et toute mon attention à la piréparasllon des
proscripti nact ordonnances des wmidocius, ot
à la ven € de tout article qui peut être néces-
salre dass la chambre du malade.
La pharmacio puromont professionnelle à

toujour- été mon bus, tt >'ai vu aveo plaisir ot
benucoup ndmird les offorte falls par quelques-
uns do mes Confréres depuis quelques années
pour laoler jusqu'à un certain polut Ja profes-
sion do PHAKMACIE des autros commerces
aul l'accompagnent, un Ajoutant à leur com-
Morco qui l'accoimpagnont, on ajoutant à leur
comimnorco ordinaire un département diatinct
des preroriptions,  Munis jo crois qu'il cost de
mon dovolr do faire plus, ot d'élaguer entfére-
ment tout co qui n'appartiont pus « la profos-
sion, convaincu que ia préparati-n des ordon-
nances exige tout lu temps ot toute l'attention
do colui qui est engagé

J'ai mis lo plus Lrand roin À tne Péoourer des
médecines diynes de coullance, ct uv assocti-
ment complet ot varié d'instrunionts et de tous
Jes antros articles dont une fami:lo port avoir
besoin quand la maladie oat à lu innison.

J'ai surtout pels des 1n08Urc8 pour diminuer
à l'extreme toute possihi-ité d'erreur dans Ia
préparation dos prescriptions, auxquelles ja
canuncrer si tout. snon temps et touto mun at.
tention personn .lle.

J'ai 6tu Uron p srcienlier dans le choix de mos
Valances à pro-criptions, et de tour tes autros
instruments nécessaires, cChorchaut en tout in
plus grande précision possible.

1 0st à pelno nêcece mire do fairo remarquer
taus los avantages Que davra ottrie co nouvel
étahlissomant, Mals J'appello votre attention
s Flosruivants: Comme co sera STRICTK-
MKNT une pharmacie, tous mes offorts seront
canceutrés eur le cuoix, la conservation et fa
préparation des médecines: mon temps ot mon
attsniton ne ne ont pas détorurnes Dar les oxi-
Rences multiples d'une besogne mixte, males île
seront Consacres au muintien ct à l'amétiora-
tion constanto de ma branche du noble art do
soulager Ia sasifrance 11 y nu ausdi l'asantsge
dq vous procurer tout artic.o nécewnire d una
maänière nu-sl prisée ot aussi à l'aise quo vous
obtenoz l'avis et Ia prescription de voire médo-
cin à son bureau où à la maison.
Mes prix aoront nusal modérés que poiblo,

et mes mése :ines no scront toutes que de vro-
misres qualité.
Kn torminant jo puis ajoutar que J'ai plus de

vingt ans d'expérienoo dans ma profo sion, ot
que ie me propose do tendro T7 dca otlorts
constanta a donner toute Ia »itisfactioa nécos.
raice pour mériter votre confianco.

C. BKAUPRE,
Ptarmaclon,

NOUVELLEMENT OUVERT
Le nouvel établissement

de T. E. & A, Martin est
maintenant ouvert au No
1924 rue Notre-Dame, à
l'ouest du bloc Balmoral.
(Ci-devant de Fee & Martin),

 

 

 

Magnifiques Phaectona ponr mombres du clor-
£6 ou hominis do professions. Hugylos ouverts
ou cousorts do toutes sorties; wagons expre
voitures de cochers, ato, cto Prix extraondi-
nairement bas; marohandisos de premier choix
et gaFanties; Un discoinpte considérable pour
arg nt comptant. Prix du détail et du grca,
Envoyez votre ordre la OU vous pourrez acho-
toz à meilleur marché que n'iluporte où aillours
den, le Domunton. R. J, LATIMER, 593 rue
st Paul.

Province de Québec, District de Montéal,
Cour Supérieure, No 2084,

U. Garandct al, demandeurs vs Ti
blano et al, défeadours, éodule Le-

10 i¢mo Jour de Mars, 189% à 9 *
vant-midi, À fi plane d'affaire du défonteee t's;
Joseph, Gravol, 467 rue St Jacques, en la cité de
Montréal, scront veudus par autorité de justice,
au plus haut ntfrant et dernior enchérissonr, les
meuhles ot offete da dit défendeur, xalsis en
cetteaus, consistant on garnitures de 3naga-
stn, otc,
Condition : argent comptant.

FX. Mr, ARNAUD. Lo a,

 

EGOUTS*

Le.

LA AVIS PUBLIC ostpar lo présent

2  

donné quo dos égouts ont été con
truits dans lou rues ci dossous

mentionnées et quelou propriétaires cotisés qui
désirent que la cotisation spcéolutu pour la cons-
teuction dos dit- égouts soit réduite & raison
d'égouts antérieurs ou do drulns, Où pour au-
tres caused, AUX Lorinos du recemment No 195,
concernant los égouts, passé le 70 nal 1891, dul.
vent fairo lour demande par écrit au soussigné
le où avant le 2U mars 13,3.

Rue Rarré, do In rus Kidanor à l'ouest.
Îtue Sainte-Catherine, des Hinitos Est à 1a rus

Nicolet
Rue:SaiutoCatherine, de Ia rue Marlborough

on
tue Salinte-Catberine, de la rue du Havre A la

ruo de Lévis.
Rue Champlain, do Ia rue Sherbrooke au sud,
Ruo Cherrier, uu boul de 'éguut & 'oucst, pros

do la rue Berrl, vee
Rue Coleraine, de 1a rue Charlovoix 4 1'iSit de

la ruo Butler. |
Rue Davidson, de ln rue Ontario au Nord.
ueDorchoster, de is ruetaint-André 4 In rue

rT
L'aseuuo Duluth, ‘eo la ruv Baint-Urbaln à

llavenue de l'Kaplanade,
Itue Guy, de la run Notre-llamo A lu rue

Forgue,
tuo Salut-Hnbert, de la ruo Sainte-Catherine

à la rus Miguotine.
Rue Jarques-Cartivr, de Ja rue des Commis.

saires 4 la ruo Notro-Dawe,
Rue Knox, do la rus Obarlevolx à la ruo

ut
lor,

L'avenue MoGill Uolloge, de la rue Burnside &
& rue Shorbroukes .

Kuo Morie-Anne, de la mo Na‘sonnouveà la
rue l’apincau.

RueMignoune, de lu ruo Frontonso à la ruo
orville.

Rue Mignonno, de ls rue Saint-Deais & lu rue
int=tiubert,

Hue Moreau, de lu rue Forsyth à la ruo Hoche-
aga.

Rue Qutario, de la rue Préfontaino au O. P. IR,
uo Ontario. do 14 run Nicolet à la su> Mcr-au.
Nuc Ontario, des limites Kst à lu ruo Nicolet,
tue O“:ario, de ln ruc Elm & Ia rue Gale.
Luvenuo Overdale, do Ils rue Aqueduc &

uest,
Tue Préfontaine, de la ruo Stadacona à la rue

ntario.
Rue Bhorbroke, de la rue Charlevols A la rue

utler-
Rue 1tydo, de In rue Charlovoix A 1a rue Butler
Nue Seigneurs, do la ruo 84 Antoine au Nord.
Eu » Shorbroote, do la rue Ainhott à la rue Jac-

ques-Cartior.
Rae Stadaoona, do laruo 8 Gorinala à la rno

ontaine.
L'avouue Suwsmorhlil,du bout do l'égoutà l'Est

PERCIVAL W, BT, GEORGE.
L'Ins; ooteur de In cit,

Bureaudol'i teur do la oite,
fôtel-de. lle.

Montréal, $ Mars, 1853,
 

 

—Ait—

C. E. L. DESAULNIERS
AGENT D'IMMEUBLES

No 42 RUE SAINT'JACQUES
MONTREAL.

TELEPHONE: 9027

 

$10,600A VENDRE, rue Sherbrooke
Wine Live bonne maison en plorro, pour une fa-
mile, aitueéc prôs do Ia rue Cadioux. Condi-
tions trés facilos \
ST,000—A vendre rue Malsonneuve, uno

très Lelle ré--cence Avec un boau grand terr:
de 70 piod« du front par 113 pleds de profundeur
avec écurie, ote,

1 —A vendre une trés belln réiidence
"3 9.999 près du carré St Louis Condi-
tious faciles.

A vendre, rue Ontario, uno mal-
roo00det trols magssin, dans ls parte
Commerciale,

—A vendre, ruc 82 Denis, une wal-
ws078054. facado en plorre, 6 logements,
conditions :o paioment, $1,900 comptant, ba-
lance à & pour cent,
st A vendre, rue Ste Elizabeth. une

mala on Drie solide, § logemcnta, bun place-
mun
A VENDRE,pluslioura maisons payables au

mois.
AVEN Donnes propriétés dans toutes

cont.
A VENDRE.~2uze Latour, uno maison en

perro contonant § logements, nayatilo au mois
S2,500—A vendre, rue Shaw, coin de la rue

Latontaine, uno mai-on à quatre Icgemnents
$4,500-~A vondre, rue Itiva d. une maison

conlonant 6 1ogements Conditions : payables
au mois. 2.

CO-A vendre rue Hoyer, uno potito
mo2contre de la ville. r

ViS~—8l vous désirez acheter quelques pro-
priété& sur domande, Je vous envorrai un

catalogue coutenunt un grand nombre do pro-
bdriétés psyantos

; “ O,Æ. L DESAULNIERS,
JSwe 63, rue Salut-Jacqttes.

HebYdJdeé bureau do 9 heures à midi,
Bu don solr 101 rue Visitation.

ATM

AY S cal par los présontes donné que par
ugémont de In cour aupé.ieure pour le

distriot do Montréal, pronor.es co jour:
Agnrio Hrodeur, tuillonr, de Montreal cæ-qual

de tuteur aux onfan(is snincurs Kvé ina, Alsica
ot Hoctor Iirodour, is us du mariage de feu
Joan Chryso tome Brodeur, de son vivant mar-
chand de Varennesdit, du district ct do fou
dame Nosc Démn Chognatre,
kt Panthaléon leauchani, employé de l'ac-

cine, ds Montréal suslit, es-qual do tutour à
Arca l-‘auchamp, ccfant minone jeu du ma-
riago do Félix Heauchamp, cultivateur de Va-
ronnos susdiit, ot te la dito feuv damo licse Dé
lima Chuoguctte,
Ont été autorisés à Rccepter sous bénéfico

d'inventaire, la succession de fouo Damo Lel-
bino Choquette, décédée à Montreal, Jo 27

Fourier dornier, epoure de fou Sévère Kivard,
do son vivant avocat, dn même lion,

BERARD & BRODEUR,
Avocats dos dite A. Brodour et 1°, Beauchanips

(es-qual.
Montréal 9 Mars. 189%

PROVINCE DE QUERXO,
Distriot ao Montréal }

Dana Ia Cour de Ciroult pour le Distriot de
Martial. No 129.

rilllam Charland et Napoléon Lahaixo, tour
wdr mnrchanda de Ja cité et du district de

Montréal ot y ‘avant affniros ensemble on
soclé!é nous In raison sociale de ** Charland
et Lahaise ”, domandeur vs Josoph Brion
dit Durocher allas Ménssir urocher
alias Josepls Daronher, cuisinier cldevant
do la cité et du district de Montréal et voy-
ageant actunlloment dans la province d'Un-
tailo, défondeur et The Canadian Pacifio
Rallway Company corps politique ot incor.
poré ayant son rincipal ureau d’affaires
Shia itd ot lo District de Montréal, Liors-
salad.

 

Tl eat ordonné au défondeur de comparaître
dans los deux mol ALB. CHA

Dep. G. 4
Montréal, 9 Mars, 1883.

œ

-— 

Province de Québea, district do Montréal
Cour do Magistrat No 493.

Calixto Aubain, demandeur,
tier, défendeur, our, v6 Josaph Polie.

Le ©0lème jour de Mare 1453, A 8 he
l'avant midi, au domictie du défendeur, Noong
ruo l’anet, en ln cité de Montiôul, serunt ven-
us, par autorité de Justice, au plus haut

offrant et dernior enchérissour, les moubles et
effetx du dit défendeur, erisls en cotio cause,
consistant en moublua da menage.
Condition : argent comptant,

0.0
Montréal, 11 Mars 181 0USE Me Ou,

Province do Québdac distriot de Mi
Cour Supérieure No 2089, © Montroal

Damo Mary London, demanderease, ÿ
Freedman, défendeur. ° ivs Nathan

Lo 2leme jour do Mars cou
heures de SavontmoriE Audora > 4x
dit défendeur, No 1028 de la rue Notre-Dame,

Ia cité de Montréal, seront vendus par
autoriié de justice. au plus haut ofirant ot
dorsier onchérisseur les meubles et etfete du
dit defendour, aalsis en cette cause, consis-
tant on mavubles de ménare, otc,
Condition : argent comptant.

PIERRE BIKNJONRTIL H. 4, 8.
Montréal. 11 Mars, 15893

Province de Québec district de Montres.
Cour de Magistrat Nosn ete

J. Chagnon ot al, domandeurs, va Wales 1.
, défenseur.

Le 8lème Jour de Mara, 1893, à dix hrs do l'a
vant-midi, au domicile du défandour, No 15 rte
Bishop, en la cité de Mont réal, Geront vondua
par autorité do justice, au plua haut offrantot
dernier enchérisseur, les meubles ot effots du
dit défendanr xainis en cette cause consistant
en un piano et son $
Oondition t argent comptant,

“0. DAOUST. 1. ©
Montréal, 11 Mars 180%
 

—Pour les plus beaux présenta, allez
chez S. Caraley où vous êtes certains Montréal, 10 Mare 1803.
de trouver quelque chose qui vous con-
viendra et du meilleur goat.

DR
les parties de F visle. Payaat de 10 & 12 pour |

 

QUEEN'S THEATRE
Un bon siège réserve

OE SOIR, autelMATINERSAN,

Marion Manola et John HaS0n
, Dans lo superbo Opéra Comiquo

L’ANI FRITZ
La plus shtuple et Ia plus oriet

comédies musicales LahingedesSuccès sans précédent—Le Herald
Tout le monde se déclar ai

l'avoir entendu—LeStar,etait de

30 soirbe ‘aris; :NavYork. à l’aris; 100 à Londres : 3mols a
phases du choix on vento au Rulchat du
Suscuraales : M la de mus£qne de 5

phar, du la NY. PH ny oh
paisaNX ano OC ot a ! Hotel W Lud.

  —_

SITUATIONS VACANIE3 ‘
 

 

N DEMANDEImtréd'atom- ntDE NDE a in €voyageur habitué us comm eu.d'acorlo on détail et qut connait la Cite et la po.v nas. T3 dovra Jarier los deux lun sues conve,nabloment. Feftux ia domande o: unglal, 1}fursuedfournirdos Fo.ommunnda. jond daa clases, 5 ado anc ’
dol £TRKDAID, wer iis Huts
 

OF DEMANDE une foune fllls pau: ai”eu mé > . Lon eeKio? nuge. l’ay do lavago, 2% uoSle

N DEMANDE un jouns boucher, rsO taire, padlant l'anglais : devraconueresles chevaux ot être travaillant. S'udres-or aveoréféron.o+au Nn 10 Marohé St Laurent. 132

N DEMANDE uno bonno modi- bs.O peaux »achant l'an Tala ot lo frochS'adresser au Nu 1521 ruo Btu Catuorue. 453
—

(ok DEMANDE un jouso homme
apprundre le cor * Toursache Jo8Sib Cuitimneredo Marcha dios
N_DEMANDE un accordeur de plS'adressor d MM. Octavius Neowin)

etSte LU rue Ste Catherine, do 124 2 houres
e . 453

N DEMANDE une fille
A (venpériongeson oelimerJemicas
ACOA am.& cisor 1733 rue Notrelame

 

A LOUER
Au No 46 ruo Cadieux, uno nde m

de 18 appartomments, chambro do baln « Woe
bonoe localité pour une maîqun de p:ns‘on.
L'nmoublumeat do la miaison ci dosmux ost àvendre à un prix ot cond tions oxcoptionrels
Banne chance tour uno personno Qui déalre

rieEuxQuCHOSE fo Te tee che. 2 7 sfurlesIi oisy Frôres, 70 rue Jus

VENDRE =Avisaux locataires. Loge
rendre. 4apparteinenmois, 222 r0 Iberville. C. Lotebvro. nn 10 F4

VENDRA.—Flanos dlec:riques otVoruls
A poar rodonner aux pianos lour fute
toururi] ALEetyJahoatellte En vente aa

‘nde C. WW. Lin » LaiHansàde y scuiemont Bieve

PROPRIÉTÉS À VENDRE
—=0PARO-—

L. F. LAROSE
Agent d Immeubles, Arbitre ot

Evaluateur

$ :+820.00 Ruo 8t Antoino, cuin Aqueduc, œ&

 

 

taga cn pierre,

2500.50 Avcaue Laval, on face du onrré
° Louis. boau’ cottaro. en plone

avco dernières ainéliorutions

8500.00 Rue Notre-Dame, près de 14 ns Ver
tâ:lles. malson On brique, conditione
avantagonses,

4,000 00 Rue Notrs-Damo cofu LAvls.

60.00 Rue Chatoauvuuy, près Island, ua
‘at pats do maisin à vendrous

àfhanger pour luts va-ants on Cette

19,001,00 Rue Bonrgeo's, près do la rux Faradd
terrain 59 x 92, mialson plerra et bri-
que, Glogements, trés avantageux.

0.000.00 Rue Voranilles, coin d'une ruolle,
deux maisons lanitrisséos on brique

DA FOVOAUE

7,810.00 Colt: do In ruo des Soilgnourx, maison
lambrIssée, bien Dounonpocaiaiioe

8,800.00 Ruo Quo-nel, prés do la ruo Fulford,
Turon de promiire classe, Lrigue
sol de.

4,0 0.00 Avonue Guy, pfté do maisons lue-
Lriusées, conditions des plus aranta
Rouses,

1,£00.C0 luc Bourget, pres de In ruo Ste Auf
lle, cottage on bols et aussi ge
lambri-séos de 4 logements ad
tions très avautageuses,

3,500.00 Ituo Albert, préa do Ia rue Vinot, ma
non neuvo & trols étages, cunditluns

 
niséos

3,800.00 Ruo Courol, près de Ia rue Canning.
boau cottage, Eros avantageux

200,0) Rluo Dominion. entre Quesnet eb
Coursol, malnou Inmbrissée à 3 otages
bonnes conditions,

2.10.00 Ituo Deli-lo, près de In rue Vinot mak
son lambrisséo on briquo, bonnescs
noe conditions. ;

800.00 Rue Delisle, préa do la rue Vid
a mafeon jambrlinée on briqua, bons

conditions. -

1,700.00 Rue Metcalfe, près de la ruo St Ju
’ ques, sotlage enbols,

1,600.c0 Rue Hoaudoin, près dsla ruo St Jo
seph, inalson Jumbrissde, trés bon
marché.

10,000.00 A Sto Anno do Bellevue tn boau de
pin da torro, 2 arpunts de front, he
sur la rivière, par 20 arpents Je x
fondeur.

A Vaudreuil, 2 malsons dont us
neuve avec améllora:ions modcrees
beau torain, à un mille du chemis
de for.

1,200.00 A St Joan d'Iborvillo, près du terrsis
de l'exposition. uno maison en tas
avec grand jardin, écurie ote.

1,200.00 A Varennos, une bolle résidence #
appnrioiients aveo los accumnimols
ons duis mnlvoa de ville,

terrain sur lo bord du fleuro.

LOT3 A BATIR

Lots vacants dans tous les Juarilers deb
vilo ot dans la Banlieue de $00. Jonas
er fot, diffirontes grandeurs pros du servid
jes chars.

ARGENT
Prêts négoolés sur promtière hypulhèquejs

qu'à concurrence de $300,000.

EVALUATION

Causes d'arbitrages pour dommages causé
par lo “feu, pur l'eau, Tio: Evaluation de pro
priètés une spé arité

N. B.—Malsons, Breaux ot magasiny A log

dans toutes Jes partios da ja ville, adrosoz-vots
à mon bureau pour uno listo des maisons,
bureaux ot dos Inaganins à louer,

L F. LAROSE, el
Agent d'immeuble,
& 2644 rue Notre-Dawe

Houres de buroau--De 10 bru a.m. à midi
de 6 hrs p.ns., à 7à v.m.

ébeo District do Montréal

eurdoAepour la cité de Mort

tor Gl

1.802,00

 
,

Olfvier Cheyer, demandour, ve Adju

cfondeur, 203, à IAhour u

20lème jour do Mars, 1 mue
rat ni or,on domlolio du dit dér-nt ral

1 6r + oueDare, on ia cité ce Mon! >

® run v ndue, par autorité dojustise aus

paul « ff autel dernier ouchérissaur. le eu

bles ot osfeta du dit défondeur, ssi-i« en

cause. consistrnt en me ba do ma

Condition. argeuc comjtant.

M. J. A,DECELLEY. "oh

Montréal. 10 Mars, 1 _.

Provincede Quevec dintriet do sfantréel
Cour Supérieure No 613, “

Danicl 8 Perrin, dewaniour, vs Aug?

Turcot, def -udour, re dol

Lo Mère tour de Mars, 1833, à 10be

vant-midi, à la p ace d'affairosdu du

1674 ruo Ambicrat, un ln cité do Mout ve aus

vendus par autarité deae0
ot dernier enci . 2

Setsate défoniieur, saisis on cotto Le

consistant on: sucreries, etc, |

Conditions: argont comptant a

0. N. ROILLARD. at. <
slontréul, 10 Mars 1393.


